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Nos ministres a Istanbul 
Ln 10111• 0;;;1;(j~rcsld1•11L 

tin (;<)U:"it'll 
14C générarl 1 met lnOnü', .pr~id~t du 

conseil a fait hltr de l equa:tahon au . 
Jockey, Club et s" ee-it reposé dans l'après 1 
midi au Péra Palace. 
.\1, Ct'h\I Bayar à l'i' llankasl 

M. C.clâl Rayar. ministre de J' Econ.o· 
mit'. 8 est rendu hier au 61ège de 1 1 
Bankasi. 
.\1. !_:iukrü Kayn Il J'..\,sm·i11tion 

(1-· l~\ l)l'esse 
Le nun re de J"lntérieur M. Sük.iü 

Kaya, a fa.it une visite hier à l'anc1.en 
siège de l'association .de ~a presse et 
'S est entrelenu pendant deux heutea 
avec les journalistes. Il s'est .rendu en 
uite au nouveau loca.I de 1'.usociation. 

à Parmakka:pu, et a visfré la bâtisse QW 
est en voie d' amfnagement. II S est fait 
donner des renseignements eur le proiet 
d'in tallatîon et a f.rut es wggestions à. 
~t égard. Il a félic.ité le conse11 d'adnl.i 
nistration de .eon i-nitlative d'avoiT mis 
à ,}a dl!lJ>OS1ibOTI des journalis.tes un club 
dont Ir.a confrères .étra~ers pou.rront 
aussi profiter 
I.•• tl<'pai·L 11,.~:\I. Ali c_,:t'linlrnya 

Le m1mstrc des Tra vaux Publics. M. 
Ali ( etinkaya, accompagné de M. Ali 
R•za Ekr m . .directeur gén.;,al des ch•· 
min de fer de l'Etat, et du d rectem 
d &on eabinet par'ict.'Üer est .p:irti h;e:r 
PM le tTa n de 1 7 h 1; pour \nkara. 

Lne heme avant eon déparit, )I"' mj· 
ni tri! a eu u-.A'! en revue au siè-;,te de 
l'adn1in1"tration avec !\1. Abdu.·11.!!h. ins· 
t:"cteur pnnapal. 

\ !01'\ dé'Pa:rt. M Al \elnkav.a. a été 
!.R!uc par e R' nérnl F chm•, 1 cliyecteu;r 
d la ~I Sal1h Kirc, M. Kadri, 
dirPr eur de l"adn1in; '. :1tion ir!es t~lé • 
ohot"•t 1 f"p( ul1. •, M. Nio,•az M. ~a 
1· ncd n, in: ~-tei: pnr<: pal d.,. On-n 
ta ·x, Ica ·n pecteu:s d-e la Soci~té de 
·rr,mw vs et d 11:..lcctr c té, .~e rlirec 
h· ,.t les profeueu"s de l"Ecole d .. s 
Pont• e Cha ·~<"- les hau:s fo-nc••<>n • 
r.lirts de !'ad- nistrat:on du che,..,·n de 
fn d• l'Etat 

1 ~ 1•1· \1·11s p:1rt 1u~111· '•'"Il(."\(' 

f e n•, 1strc des. affaire.: ét an~è s, 
~ I evf1k f{i.ifh..Î Aras, part ce sorr pour 
(., n~vc. IJ":"ur êtTe pre-scn. à l.a riéun on 
d, ·on eil de la S. D. N. ------Une 1ni11e erra11te aux 

a bords de l't'n trée 
du 13~;phore 

l .e bateau Pos-?Îdon, ba~tant pav on 
a.nio: 1 

• • et vr.nJ ... t d• Cor-tarat.l a pas 
aé .\ quc!quca mètrt:. d'une torp" e e. 
rante. li s·~:t de celle don.t no avon~ 
diia ent"et<nu nos Jecteu.rs et <lU n"a 
pas <'ncore été repêchée. \' o·c 'e récit 
que If! capitaine dudit bateau a fait à 
un réda,teur du Zaman : 

- Nou avons arppa eil'é jeudi d• 
Con lantza. nous d.rigeant vers 1 tan · 
bul. Nou étions arrivés à 104 milles 
cnviro.n de lentrée des Détroit , Quand, 
étant de quart, J aperçus à une d·stancc 
de 1 50 mètres devant nou-s un objet 
quj flottalt sur l'eau et que je n'aa rpu 
distinguer de prime abord, quoiQu'i) ac 
dirigea vers nous. MaÎ'!I quand il n~ fut 
Plus qu'à une cinquantaine de metre~ 
Je m'aperçus que c'était une gJ"~dc n,»: 
ne CTT1ante dt1 tout dernier systeme. 1 al 

eu, grâce à Dieu. le temps d'évi:er. par 
une manoeuvre brusque, un tei_-rible. ac .. 
cid nt. Nous avoM aussitôt 8.lSrJl~]e ~e 
fait à l'adminietration du port. D apre~ 
Yn<>i, iJ ne e'agit pas .d'une ancienne tor­
pille, mais d'un e1lg'În Qui e.'est détaché 
d'un des ports d-eo paya de la me1 
Noire.• 

De letrr côté, les capitaines turcs ont 
dit à cet é,:ard : . , • . 

- l.a torpiLie erra Pte QUI a .eie, 51 

kn.aléc ~t a!!Sez éloi{(née du Deot-roi.t et 
Prèa de la côte buJgar~. Mals comrne 
les eaux coulent vers le Bo51Phore, c. est 
~à \ln RTAVf'! danger pour !a nav~a"-on 
Le fait que. la torpille est de to~ de 
nier système prouve Qu'elle s'e!lt déta­
chée_ d'un port russe. Il suffit' qu'on la 
~rtc, tant soit peu, pour Qu"e1le ex­
l>lo.se et fame couler en une minute le 
b.ate-au qui aurait 1e malheut d'en pro~ 
"OQtJer l'explosion. Les capita...nes au 
n.avui:urnt en me-r ~oire, et surtout C"UY 

dont Ira bateaux deS!.<Crveont les port! 
TIC>umaJns et bulgares, doivent avoir so!r 
d'.a.Her à petite vitesse t"t de plaoer une 
"C'R1eo à la proue.> 

Ouoi qu'il en soit. l'admini trat.on du. 
Port a pru toutes ws mesur-c3. De~ b"· 
~'llx reche;rchent la torpill< <t aurveil­
=it l'entrée du Bosphore, 

La délimitatf~-n-d_e_s_f_r_on-
tières du Y en1en 

.fhu•lem, 10. A. A - On mande 
de Raiida<I : Une délimitation définitive 
dei frontièrea a été effectuée entre J'A .. 
rab.., eéoudite et le Yémen. 

QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 
. -"· --· -

Lo gronde journée d'aujourd'hui à Paris 
·----·-

Les représentants des Etats signataires de Locarno, moins 
l'Allemagne, se sont réunis ce matin 

Paria, 10 (Par Radio). - La jour- militarisation du Rhin. Trois demandes 
née d'hier a été entièrement consacrée d'interpellfttÎon ont déjà été déposées à 
au Quai d'Orsay aux préparatifs de la ce sujet à la Chambre. M. Sarraut de 
réunion des représentants des Etata ai- mandera leur renvoi «à la suite•. 
f{ltataires du traité de Locarno - moins La co111111unication du 
l'Allemagne - qui sera ouverte ce ma-! • · d J S D N 
lin, à Il heures, au ministère des affai. secretanat e a . . 1 . 
res êtrangèra .. A midi, M. Pi°".'e-E~'.en· au gouvernen1ent <lu Reich 
,,., Flandin retiendra M. Eden a de1eu· • , . , . 
ner puis tous deux partiront le soir Geneve, 1 O. - Le aeerëtaire general 

' G • e de la S. D. N. a transmis au gouverne. 
pour enev . li d l" f 

Le conseil de la S. D. N. est convo- ment .a eman une n?te 1n ~t 
~ our vendredi. Une unique quea . des griefs de la France a son endroit du 

que P f · d 1 d • · · ·1 ' al ti figure à son ordre du jour : les dé- art e a enoncabon wu ater e du 
m:~chet française et belge protestant traité ~e 1:ocai:no. et de l'occupation de 
contre la résiliation par lAllemagne du la Rh~nanie ams1 qu~ de la demande 
pacte de Locarno. françAJae de convocabon du conseil de 

A 1 S heures lecture a été donnée à la S. D. N. Le ROuvemement du Reich 
la Chambre et' au Sénat de la déclara- est prié de faire savoir s'il est disposé 
bon du gouvernement au sujet de Ja re- en tant qu'Etat signataire du pade de 

Locarno, à prendre part à ces débats. 

L'Angleterre 
en tant 

den1eurera fidèle à ses devoirs 
que signataire <le Locarno ........ 

Mais elle estime que l'on ne peut repousser 
sans examen le5 offre5 de tt. Hitler 

Jt Eden a /ait hier, à la Chambre des rePtié~entan:·~ des quailres pu 1~~anccs dt­
C'om~lUP!C!. l'e:rpasé attendu sur la remi-\ I.ocarno, !:Mins l'Allemagne, proc~deront 
lttarzsatfon du Rhin Il a rappelé tout demain à Par;J à un échan e d 
/' h ri f -: e VU"5. 

c a or ses prvprc3 e forts en vue dt! la Les pou1 pa.1 :<.·rs seront pounruiv:is le len. 
conclusion d'un pacte aérien entre les demain à Genève. A cette occ · 1 · 1 f a ion, e 
puissances s gna aires d".l pacte de Lo - gouvernement britannJque sera reiné 
car-no et nôtam1nent la démarche du 23 s:nté par lt' lord garde du sct-.au pnvé 
•Jécer.ibrc de l'ambassadeur d'Angleterre lord Ha!'fax et moi-même ' 
â Berlin et le. o/fres qu'il fit lui-même · 
e st.r mars, a l'ambassadeur d'Allemagn; N?u~ ne v?ulo_ns pas' nier que la dé-

d I.011dre~ Le sept nzars. ce dernier c01n- nonc1ation un1lat~rale d E.ngage~f.nts li· 
m~intqrta a M Ede-ri le 7r.émorandum aile 
11zand, 

En r~cvant cette communication, d:t 
M. 1-:d n. i'a1 déclarié à l'amba~arl•ur 
J' \lJernaJ1rne qu'tl ne pouvait µ.;ts atlen­

r!~r.: de nla pair-, à ce que je fas•e n'irn­
µll.rte q Jle eni:arqur. :ub5tan ~lit" sur 

l doctun nt d" ce+tc 1m1 ->ri nrt:"' ausc 
!').;" rtrnlp que Ît• n·.1urai pas lt- tc1n·ps 
1e l'examine. J l c~ 'iré en même 

nlopa que je rcgirf"ftais p.:ofondémrnt ', 
onunc.'!"I eation de lac ion Q'-' ~ le R'OU· 

vcrncmc nt allcni..'\nd ava·t cntl'epti 
ot.: cc quj conceorn~ la zone dêlll..htar -
ec. 1. amba deur sama app.técier que 

cela c ., .. ~t.Je- la dénonci.a.·'on d'un trai 
té librr111ent conhacté. J'ajoutai 

c_1 connais ~e -point dt! vue du S?ou .. 
\ r.rnerncnt allemand r les c-ffcts du 
µ.a~te franco-soviétique t.'UT le traité de 

1 

Locarno, mais cette opinion n'est pas 

bremE:nt contractes et un ac.te s1multanê 
de l'Allemagne comme si ces engage -
menls n'existaient pas, compliquent et 
&R'gravenl la situation internationale. La 
dénonciation du traité de Locarno el 
l'occupation de Ja zone démilitarisée 
ont ébranlé profondément toute con -
fiance dan!l chaque engagement que le 
i:ou 1e.rnement alJemand pourrait peut­
ë-tre <.ontracter à J'av"!nir. Je suis heu. 
.. eux qu'il n'y a aucune raison de préau .. 
mer que l'action allemande implique 
une menace d'ho~tilités. Le gouverne .. 
me.nt allemand pari~ dan.s aon mémoire 
<le ion désir irréductible d'un apaise -
ment réel de l'Europe et exprime sa 
di!position de contracter un pacte de 
nf!n-•~s!Îon avec la France ~t la BeJ. 
RÎQUt. 

En 1
, . 

cas c agression ... 
pa 3.gée par les autres pu.&!ilances r.~n3 Mais, il ne peut y avoir aucun malen­
r.1:res. et, i. le gouvernement .allem~n...-1, lendu quant à notre situation en tant 
Plll~~r;. 1 avis des .autres 1co:signa~aires. que signataires du traité de Locarno et 
m!t1nt1ent ~~s ,propre-:i conr-. u~.ons, rl res. i pour cette r · 1 b · 

d · éd' • !'Ali 1 arson e gouvernement n • 
e eomm

1 
e ~n.rer d~xpb. ient a e " 1 tannique se croit obligé à déclarer que 

1n:t5tnc e p o'"'es ar r!ra5te. 1 durant la ~ · d ' · 1' ' J 1 peno e neceuaire pour exa-

au Quai dürsay 
Communes. li• soulignent la différence 
entre le point de vue de la Grande-Bre 
tagne, qui est prête à prendre en con­

sidération les propositions de M. Hit· 
].,... et le point de vue de la France, qui 

Ica a déjà rejetées. 
Le cTimes• écrit qu'il est du devoir 

de la Grande-Bretagne de profiter de 
toute occaaion potD' réconcilitt la Fran­

ce et l'Allemagne. 
La plupart des journaux ana:lais ex­

priment Je mcme avis et sont QPPO&és. 

à une action énergique contre l' Allema­

ane. 

L'opinion des fascistes 
_ anglais 

Au cow-1 d'Wle réwùon qui se dérou-­
la à Luton, Sir Oswald Mosley, cbei des 
tucistea 1U111:lais, déclara : 

cL'acbon de M. Hitler supprima le 
sentiment d'mfenonte de l'Allemagne 
et restaura complètement celle-ci da.na 
la souveraineté de s~ droits,, faisant dia 
paraitre ainsi une des vieillei causes de 
auerre en Europe.» 

La réserve ttahenne 
Rome. 10 A. A. - Les milieux au· 

toriaes se refusenL à commenter la dé­
claration de M. Eden. 

Le corre•pondant de l' Agence Ha • 
vas apprend que l'Italie 1rarde une atti­
tude a· expectative au sujet de la viola­
lîon du pacte de Locarno. car elle veut 
chercher la meilleure voie pour amélio.. 
rer sa propre poütion d'Etat agreueur. 
f outefo1S,, l'Italie ne refuse pu de se 
joindre à la condamnation fonnelle du 
gc te dt l'Allemagne. l:lle refuse ce· 
pt.ndant de participer à des aanctioru 
~ventuelles contre l' A1lemaane. 

M. Mussolini a conféré succesai.ve -
ment avec les ambassadeurs de France. 
d'Angleterre, de Pologne et de Be)ai­
que, ainsi qu'avec le ministre de You -
.co1lavie, sur les perspectives de la si­
tuation internationale. 

La tle!gique n'a pas 
donne tle nlesures 

n1ilitaires 

or-

ParÎs. 10. - •Paria-Soir» .se fait man 
dt:r de Bruxelles que la Belgique n'a 
pas pria de mesurea nùlit.aires à Ja auite 
de Ja dénonciation du pacte de Locarno. 

L'attitude de !a t->ologne 
Paris, 10 A. A. - D'après les ren­

seignements puisés aux aourcea françai.-
1e1 relativement à l'entretien que M. 
Flandin eut lieu avec l'ambassadeur de 
Pologne, il se confirme que le gouver­
nement de Varsovie a l'intention de rea 
ter fidèle aux engagements découlant 
pour lui du traité d'alliance franCO·PO· 
lonais. 1, A en1agne et la S. O. N. \men de la nouvene situation, toute agres 

" . • 1ion effective contre la France ou la 
Quant aux de:rnicres commun1cahon11°-Jwïque co~·t"t "t · 1 ti' d 'f. 'f. 'f. 

d 1• L .... d ... d'-'--' ..., ~· ·- 1 uer&1 une vto a on e y . 
e am.,.._ eur, J a.i """"" que le l'article 2 d Locarn t I arsov1e, 10 A. A. - La violation 

b . . . e o e que e gou - d d Locarn 
i;ou~e-n~=-''. r1la:nn1que devait les 

1 

verne:ment britannique nonobstant Ja dé u Pacte e o a fait l'obiet d'un 
etud1er mmutreusement. En effet, une nonciation ail----~ 'd, .t débat au Sénat. 
d • la · 1• . ~•=oue, se COIUI ererai Pl · • d" _, 

ec rahon concernant attttude alle .. lié coformément aux ré . . du USJeura aenateW's eaarèrent que 
mande <'nv.,,.. la S D N t ~' · · • . . P VlSloru l'union nationale est pl .. nécessaire que 

. ... . · · · es t<•CS nn - traite qw nous oblige à prêter notre as- jamais. 
portante. lei, 1 amba!i!adeur communi .. sistance à la partie attaqu • 

1 d • · · d ee. M. Cbrzanowski déclara que l' exis • qua que a CClSlon u gouvernement fi est évident que dans les circonstan 
•IJe-mand concern t 1 S D N d · lence du pacte de non-agression polono· • . , an a · · · evrut ces actuelles, la transition d'un mauvais allemand • · 
t'Uf'r 1mputee ~n grande paTtie à son dé.. ~ .. . ·u calme let appréhetw.ona de la 
1.r de répondre aux désir fréquemment 1 rass~ a ;~ralerur mei le~ e:it m_ie en- Pologne, ma.la que ceJle--ci doit cepen -
~xprimés par Je prt'mier m.inistre et Ureprtdse bl IC1 ef etd p etaJme de ni squ~·ll dant rester sur MS gardes. 

. • 1 ne es ase1 on amen es e a paix M D · t Ir 1 moi-memc. orsque noue relevâmes que E O 'd al . d'"' • ornaszew1cz pro esta con e ea 
•. 1. . tn urope cc1 ent e vient etre en- menA-- d · d · t ukr · · a po 1t.que du gouv~nemen.t bntanni _ l • . I' . I . "~ u parti emocra e ain1en 
Que •e hase wr la S D N -et SUT la 8é evee et " on veut garantir a P~ qui, dit-il, essaye d'entrainer la Poloane 
urit~ collective. Il d • j . l'All • 1 dans ces par~e• nous avons le devoir dana une iiuerre avec l'U. R. S. S. 

•• . . • ec ara que e .. de la reconstituer. C'est dans cet es -
ï>Ol(ne • ai: ~lllPOS~e- à aoSumeor sa pa,rt prit que noua devons aborder l'examen u 0 COnlmentaire aJlenlan<l 
::: dunÎ'All~::" h~'ia ~ DueNle ~- d.,. propositions du chancelier aile • Berlin, 10. - Le cDeut.che Nacb. 

.t . à gne a ..J: • • • n e.. mand. Le gouvernement britannique les · 
t111 sounus ucune cona.ition . b' • richtenbüro» publie une mia.e au point 

J • • . • exanunera o Ject.ivement et avec une · 

Il n'y a eu ni trêve, ni cessation des 
hostilités en Afrique Orientale 

~ ....... 

le~ tr~u1e~ italienne~ ~e 1r~1arent en vue ~·un 
l~~velo11ement ult~rieur ~et. 01eration~ 

Le poore de l'E. 1. A R. a rad;odif 
fu ~. hier, 1-eo <:ommu11.1qué offioel Wl .. 

\oant (No. 150). tranmus par te 1nin1s 
tère de la presse et de la propa1:al(}de 
italien : 

Le maréchal Badoglio télégraphie : 
Nos pertes durant la llème bataille 

du Tembien et la bataille du Chiré se 
sont élevées à 19 officiers morta, 67 
blessés ; 236 nationaux morts, 831 
bleasê1 el 22 perdus ; 36 Erythréens 
morts, 149 blessés el 13 perdus. 

Les pertes ennemies ont été de plus 
de 1 S.000 tué. et bleuêa. 

Sur tout le front d'Erythrée, la pré· 
paration de l'intendance, en vue d'un 
développement ultérieU1" des opérations 
e1t pour1uivie intensément. 

Les détachements de second rang 
continuent le travail de déblaiement et 
d'assainiuement du terrain des derniers 
champs de bataille dont la superficie 
.'élève à plu. de 8.000 kilomètres car­
rés. 

Parmi le matériel considérable dé • 
couvert figurent aussi des docum nts 
et des décorations de Ras Kaua. aban­
donnés par ce dernier dans une profonde 
caverne lors de sa fuite du Tembien. 

Sur le front de Somalie. rien d'im • 
portant à SÎRllaler. 

Pront du Nord 
l,,tlS dï 11lt•1·1·111tli() u tlt's t IJ)t··r·a l lt 1 us 

I.e oste pa Ï!'Jen 1-.e f{ad10 avni:t ra­
diodHfu_ · hier matin une comnlunica· 
t.on annonçant que le goLv rnr:ment 
italien au1ait ordonne a es troup s en 
Arr~quc Ortentale la C'CS!ontion de toute 
action offen!,ve, v compris rs bomba.r· 
dern('nts aéritns. i 'out nous c ôn abs­
t~nus Qe publier cette nouve 1e, oltte-:. 
dant une confirrnat tJn de so11rcc ita 
Jit"nne, · - qui d"a~lleurs ne v nt pa, . 

P"r contre, i'.onime on pt u: Se'"' n. 
drt' ~ornpte, le con1rnuniquc; offciel qu 
nous publions ci-hau1t nr pa: Io p,1s non 
t;ru_1en1eu1 d'aucune interruption de! 
op'ration, mac9 au contra.•re. d tpré 
r>aratirs ~n \'tl~ d'un <l;.veloppeme-nt ul­
térieur dt-..& oi>battons>. 

Ulttirieurcment. une dê-uêche de 1'1\ 
ge!lcc Anatot:~ conf.-rm jt qu"un~· pcr 
&onn:ahté officir!le a déclaré hi~r. rr;nt.n ; 

"Il n·11 a e11 1:1 fri:cc ni ce:::.sa'lon clr-3 
11 sttlftés en A!,.tquc Orlentatr" .. .... 

\'01ci, d'autre :part, llne com!nun 1ca 
uon qu..e nou recevons c.e n-..alln. f':"tl 

dc:rn~ère hrure, à ce propos : 
Rom~. 10. - Ainsi qu'il résulte du 

tommuniqué officiel d'hier, les nouvel .. 
les répandues par certaines agencf's ê· 
trangères eu sujet d'une prétendue .&us­
pen!'ion de l'activité aérienna de bom -
bardemenl et des opérations militaires 
en Afrique Orientale sont dépourvu 
de fondement. 
l.t• t'l'lour tlu mat·i•t·hal Batlnnlio 

il .\ s11lara 
Asmara, 9 Le n1arêchal Badoglio est 

rentré à Asmara et a été l'objet, de la 
part de la population. d'acclamations en­
thousiastes et inter1ninables. 

cE.n offrant le mag 'fique exe1n?1t" 
de .son dEvouenlent al»olu au devoir. 
dit lt· c:Du<"e>. votre rna-ri est tombé 
f:lan1 le ciel ·d'Afrique. H1éora;rquc du Ré· 
gime, jl l'avait servi dans la p.a1x et 
dans la guerre. Sa fi.n hér-oïque lélève 
dans la ménloÎre de tous. La patyje le 
1·.a.pp.l"'Ucra de généra·ion en g~né-r.ation.> 
l'n hotullHI{)<' 111' \1, .\11.~~olini 

Ronze, 9. Le Duce'' a adre3sé a la 
ve••vc du lieutenant - colonel. pilote Olt 
vett, un télégrarnme exaltant l'héroiquc 
sacrifice du défunt • La li!JIH' a<'l1u•l11• du fl'nnt 

vc unportant, large de plu.a de 140 inè· 
tres : durant la saison d.cs pluies, 11 re. 
douhl~ la largeur de aon lit et le nive.au 
de ses r..aux atteint 1usqu'à 7 mètres. Il 
•e dmge d'abord du Nord au Sud. puia 
cle rr::~t à l'Oue t, sur la plu.s grand• 
partie de" son cou ra. Le T zeJlari, dans 
lc:cruel le Sam'lè vlCnt aboutir, Téumt 
toutes lc.11 eaux de l'Ouag ~t du Lastu-; 
son lit atte nt une dargeUT de 180 mè .. 
trea avec une profondeur norn1oale d'un 
rnètre, c·~t l'affluent le plu impoTtanl 
rfu 'fakazzè avec lequel iJ forme un an .. 
gle droit'. 

l .t'S St>tlllli!-oiSÏt)llS 

Axoum, 9. - Tandis que ae pour -
~uit l'avance et l'organisation méthodi­
ques des troupes italiennes le lon11 du 
Tttikazzè, des soumisaions des popula -
tiona oe multiplient de joW' en jour. Les 
s:ens de I' Avergalè (la province entre 
le Seloir. et le T akazzè), ont rendu bom 
ma5fe au commandement aupérieur ita­
lien par l'entremise des chefs de leurs 
villa11es. 

Pront 1du Sud 
l 'n llflH\'<'au n•l ~111· .\d1li~ ,\b1•l1a 

Mo11adiscio, 10, - Le général Ran. 
za, parti. du camp de Neghelli, a accom­
pli un vol de près de 1.000 kilomètr.,. 
~ l'altitude moyenne de 4.000 mètres ; 
malgré de& conditions atmo phériques 
lon~t mi>s défavorables, det v~nts con­
•rairn:, des nuages bas, et un violent feu 
anti-aérien, il est rentré indemne avec 
on équipage, à sa base. L'appareil a 

été alt•int par un gros éclat d'obus, Pen 
dant une bonne demi heure, le général 
a volé rnr Addis-Abeba, où il a es:écuté 
de nombreuses photographies. 

La ville est apparue au général Ran­
zn à peu près déaerte. Seulea quelques 
nutos fu1·aient vers la périphërie. 
1~· t11'•nt•1·Hl (~razia11i :\ '''lH:tfli~('Î<l 

l\1og.i-discio, Q, - /\ l'ôcc.a ion de la 
•oler....,- ·é mui> t-1mane, dite de l' cArafà-.. 
le s:ouvernf'ur de la Somalie a visité 1es 

pt rnosquées :incipail~s de t\1o, .. 
·
1

· ·o. Il est dr endu d'auto parmi la 
foud.e qur a ,·:vement cclan,A le repr~ 

:-:-•an. d.c 1 Italie fasc: te. le roi f"t lt"' 
cDuce Tou.. les chofa et l<s notables 
ndig~nrs PO""taient 'e-.J:'s hab.Ifs de fê 

t,. aux nlult'ol~ C'ou1eurs. Il est à noteq­
que le. femmes de la ccabila (la tribu) 
dr !\chercf. aux nu eur très ris(dca et 
rua 'v t'"'nt g;,néralement de paraitre ir-n 
PLL

1
ll ont accourues e-n m~ t~ pou:-

1cc':t1ne"' le généra! Ga. ni. que l'on 
ppellc Ir lion de la Sornalie> 
. Le t:éntral a ..,;s...,; Ja mosquée Diia 

nH el \111eTouni. quj compte environ 
750 ans d'existence, puis il s'e t rendu 

11r la tombe du Ch ih Soufi, mort il v 
a 12 ans, a 1'1\ge de 79 ans ~t qui avait 
vku en odeur d'" sainteté ('l ave<" la ré 
P\ ation de voy-«nt parmi aes compat'rJo­
te-s. 1 ava:t prophéticé que la Somalie 

\!Te 

dons 

un jom lta -enne.. 
"niéral Graziani a !prorrûa de res· 
la r.:- Quée et a di tribu.; à ' 

e-n argent pour la ind"gènes pau 

L'état <le siège 
en Roun1anic 

Bucarest, 10 A. A - On dép01a à 
la Chambre un Pr.>jet de loi POlD' la 
l:!'rolongation de l'état de siège ju qu'au 
16 1e-pte?nbre. 

~]? rapport déclare que ledit projet 
pre-:.'se que le gouvernement. vu la ai • 
tua~on internationale troubl" • entend 
avoir des moyens efficaces pour faire 
fro?t aux éventuE"lles agÏtationa provo .. 
quees par des agenla étrlll'll'era. 

c n a1 paa be3o1n de eo. uligner J' im- notion nette dans le but de constater au &UJet du discours radiodiffuaé de M. 
portanre de cette communication. du gou . sq ,. 1 . t Il . Sarraut. Il Y t fwt allusion tout par- Asmara, 9. Les lipnes Italiennes sont 
verne;n~nt allemand. Des mémoires a- JU u a .. q~~ .:omd e els conati~nt un ticulièrement à la partie de ce discours en vote d'organisatfJtl le long du Takaz... nc1\•a]e 

Un accord ù la conf érencc 

n.alo~C3 o~t déd co~~idquésLaux au- ~;;: 1: c~n:tru:: :.:.=~~ re.r~ où il était dit : .:Nous ne voulona pu zè et du SamrP.. "' :rç. :rç. Londres, 10 A. A. _ Un accord 
tres R"natarre.s .u ftra1te c ocarno. paix. Dana la grave &Ïtuation actuelle que Straubourg demeW'e dans le champ affluent co~plet au sujet de la limitation quali .. 
\1ais advant que Jt'!I as~ _desl c~n:ttata .. des affaires internationales, le gouver .. de tir dea canons allemands». La com- Le Samtè, du Tzelî ri tahve ~oncernant les divert:es catégories 
tions e nature pus R;cnora e.. 1e vou .. nement br'itann' 1 d' . , munication du «D. N. B.» observe à ce sous-affluent du Takazz(-. a se. souroc de nAvir d . . 

. . f 1. bl, •que es avis qu on ne d 1 · d • 
1 
~s e guerre 1nterv1nt à la réu .. 

ri rais bien in ormer as.aeirn ee f"llT les peut négliger aucune occasion qui pré- propos : «Sarraut juge-t-il équitable et ans os montagnes Qui ee if'CSSent ~n~ n1on d hier du som-comité technique de 
démarches qui seront entreprises daniS t . D ~upportable pour un~ grande nation que tre Antalo et l'Amba ,;\(agi t"l !-4épare la conférence navale. L'ltal1'e "t ·- ..:.. ten e un espoir. ans ces circonstance.a, 1 .,. b d' 1·0 c· ·1 n ~- ·~ 
un aven:T immédiat : alarmantes à l'heure actuelle, je me sens des viJlea allemandes comme Fribow-g, 1 e cm ien a\"CC - l~. ~t un f ("U •~rvea habituelles. 

La procèdure adoptée qualifié de prier tous les partis de la Karlsruhe, Cologne, etc demeurent L .. - d 't' . . ..... 
Le• gouvemements franc;aI• et bel- Chambre dei Communes de noua prêter =· 1': champ de tir, des canoru fran. es c 0 n 1 10 n s a u X q u e Il es 1 a 

ge ont pm en 'Pleine connaissance oet en !~:,,::.ui pom remplir la tâche qui La note de l'agence allemande décla- F 
~~~0!~ ;;.,:o~ i .. 0 u;.:::'d:':\ab:"n::: La divergence de vues ~. e;:;:u~e'::'tao~1:~:1:,!~~~~ ~= rance accepte rait de traiter 
cat:,... d ns Je plus bref délai du con· f la pasa'o • t d' • 1 ffr --------_,l.~d·e G·ne've pour délibérer 8UO' la entre JOndres et f=>ar1°S 1 

n» au pom ecarter es o es ~--
·~ " constructives de l'Allemagne. Il ne .., p · 10 A A Les ')' 
iituation. Je dois relever que le conseil I.e• tfC\'tlfr •tic l',\tl{Jlt'l«''rrt~ trouve pas d'accord, de ce fait, avec entam;r1~ea n~oci~tiona av:11eux autorisés dklarent que la France potDTait 
de Genève e!lt l'institution compétente Paris 10 A A Les J r beaucoup c'le voix de l'étranl'er, qui ont .auivante1 : l'AllemRl(ne, mais seulement aux condition& 
dans ce but. Le conseil 9e réunira ven- . ' ' · - cerc es po •· reconnu la. valeur de cea propositiou 1 
dredL Naturellement. aucune décision trq~ commentent avec réserve la d.lclal et il ferme ainsi définitivement la voie . - Retrait ~es tro~es allemandes de I& zone rhénane l 

· tt da.t ·'• '·· ration de M. Ed • la Ch b d • fr ail d 1 . 2· - La conference eventuel1e devrait •h d~rouler à Genève et Jea accords ..., sera pnse avant ce e e. m~ '"'• en a am re es a une entente anco-1 eman e. · t la l'AJI ~· ~ 
even ue avec e""'lrDe devraient être 1raranw par les pui1&&11cea • 



BEYOCLU 

Notes et souvenirs 

Le vleüüsküdar ---Les Crec-s avaient donné à UsküclaY 
le nom de Chrioso,polis en r.Uoon du 
phénomène paT lequel loll$ les .soirs. 
les rayons du sole.li couchan.~ font rea­
plendire ce faubourg comme une ville 
d'or. 

Le!ll Latins l'appelaient Sc.Uitari. maie 
comme il y avait u.n.e vilte du même 
nom en Albanie, pour éviter toute con~ 
fusion. on dénommait cdle·ci ScutaTi 
d'Albanie. 

I.es débuts des douanes turques ----Qul'lques prèeis:ons historiques 

Orban bey à Usküdar 
Déjà bien avant de s'emparer dïs­

tanbl>I, lee Tures allaient et venaien,t 
hbremen.t à Usküdax. Orhan bey, ce­
lui-là même qui devai.t épouser Théo­
dora. la fille de l' enipereu.- de Byzan­
ce C.8.ntacuzène, est venu à Usküdar 
avec sea quatre enfant.si. ÏMtle de ce 
mariage. 

Nous avons annoncé récemment. avec, 
nos confrères de langue turque, que d'·m, 
potitantes réformes &ont en-.isagéee 
dan<1 les servie.es de nos douanes. A 
ce propos, il n°e5t peut-être pas inuti­
le de rappdeT que ).,.. douanes ne eoTht 
devenues rouage de l'Etat qu'en 1860. 
Jusqu'à cette époque, on en affermait 
les Tevcnus comme ceux des dîmes. E.n 
dehors de cela. il existait, jusqu'à une 
époque encore plus rapprochée. d:S 
douanes intétieures ·pour les pTodu1ts 
ee tJ'endant d'un point de r empiI"c à un 

au.tre. ~'-· Il anivaW. qu'une ma.rchanWc ayant 

L'artillerie italienne en position derriè1·e une redoute 
aux abords de l'Amba Alagl 

A cette occaai.on, de grazw:l banqueta 
avaient cite donné&. L'empereur et 
Orhan bey avaient pri& place à !" mê­
me table et autour d'une autre s'é .. 
t.a.ient réuni.s les quatre fils de celui-ci: 
Siileyman, Murat, Ibrahim et Halil 
ben. 

Les perronnes d.e la suite d'Orhan 
bey dînaient. assises SUIT d !Lapis pré­
cieux. Des parties de chasee avaient été 
orstaniséea. 

Très touché de la grande h09Pitali­
té dont il avait été l'objet, Orhan bey 
était rentré à son pays a'Près avoir lais .. 
•é à Usküdar œ fomme et oes enfants. 
Ces allées et venues des T lll"CS à Us­
küdar ont continué jusqu'à la pTise 
d'Istanbul. 
Les n"·atnrs de :u. de 111 llrocquière 

Bertradon de la Brocquière, qui é­
tait venu en oe faubourg so\16 le règne 
du sultan MuTat li, en fajt une des­
cription déta1llé... 

c C eot une ville, dit-il. en substan­
ce, située à drolte de Péna. au bord du 
Détro!t, QUe noua appo}ons le canal 
S.Unt-Georges. Aux Tures, gard;.,ns du 
Détroit, nous avona dû payer le droit 
QU' ils eXigent et nous somme$ passée 
à la rive oppoeée, dans deux barque.a. 
conduites par des Grec.a. 

Me prenant pour un T UTC, les baite­
Ller• grecs ont fait preuve de beaucoup 
d'égards envers moi. A peine débar­
qué, je suis all-é à La fJ"echeTChe d'un 
négociant gênois, Christophe Pa.rasi­
nlÎ, à qui fava.is à rernettne une lottrre. 
Les Grecs comprir.ent alors que i"étaia 
chr~tien. 

Quand je Tetownai à mon embar­
cation, les bateliers ont voulu me fa1re 
payer plus que d'usage. Si )avais in­
"rté pour ne pas payer, Ïaurais été 

battu parce qu'à ce moment. les G.reca 

acquitté le droit d'introduction de 3 
1 , versait encore 4 poUT cent pour être 
po~tée SUIT un point de r.~tê>ri~UT,• et UITl 
au.ttre encore C!li on la d.r1~ea1t a1lleuys, 
Le Tanzimat abo.lit c~tte pluralité de 
perceptie>ns. E.n 1850 furent creées à Ga 
lata et à Istanbul des adminiotrations 
de douane ; elles relevaient du minis· 
tète des finance3 - un simple droit de 
contTôle. 

Les charpentes. les fruits, les céréa· 
les lies spiritueux Testèrent e.oumis com­
m~ pe.r le passé au dro1t d'accises. 

L'affermage du produit de l'impoai­
.tio-1" se faisait 'Pélif groU!J)e de plusieurs 
douaners qui é.taient concédées à des fi­
r..anC:f"rt notoires. 

Cest donc en 1860 que fut promul­
~ué l'irade réformant le douanes C'Jl 

]es plaçant sous la gestion ditte-te de 
rEtat. Toutes les douanes, J:1torales ou 
n'érieute!, furent réparties en dix·eept 
ce:manet:t ou d:·rections, et, dès lors. 
on put avoir une idée ex.acte du chiffTe 
dr5 importations. Plus tarrd. le mini~è· 
re des Flnance!' oeASa d' avojr la din~c­
tion de ces 1 7 d<>uanes ~ndWendantet', 
qui relevèrent d~nna.i:s de celle de 
Constantinople. 

Le~ po .. tes douaniers fu1~nt divisés 
en trois cal~ori~ : littoral. i'f'ltéT:eur. 
fron..tières. 

Pa1 les douanes du littOTa~ Pa~aient 
les impOTtatîons, le' exµortations, et lee 
m:lrchandi•cs allant d't.m poTt à un au· 
tre. Oû. quïl débarquât M. marchandi~e. 
le commercan.t versait un droit de tro.is 
pour cent - plin un d'!oit de 2 o<>uir 
cent pour son trrantport n'importe où. 

Pour lee ex-pottations de.!tinées à 
r étranger. eJle! versaient neuf pourr 
cen.t à leur atrrivée au po11t, ?lus un droit 
d'embarquement de t:rois pou,r cent. 
soit 12 pouT cent. Maâs si elles avalent 
cléià acquitté un droit de douane ;nté­
rieure, le douanjer du littoria.1- se fai -
st•it Tembourser le droit pC'Tçu antérieu­
rement. conformément au 4 tezkere > 
d'accompagnement - pour Je dédu'­
.r: t-nsui~ du droit d'ex,poirtation. 

L1l 
LE VILAYET 

Lu vente des biens domaniaux 
L'année dernière, W'1le conunission 

av.Ut fixé les prix de toU& lea bien.o do­
maniaux qui d.eva.icnt être mis en vente 
par adjudica.tion. 

Parmi ceux-c>, il y avait, à Beyoglu 
de grandee bâti"""" tellea que cel1- du 
corps de e;arde à CaJataa.a.ray et à Gala­
ta, d.. magasins et des immeubke à 
appartements dans les endroits lea plus 
fréquentés. 

Lee prix fixéa, il y a une U>née, ne 
pouV'&nt plue cO'l'lvenÎ'r, attendu que 

beaucoup d" étabJiMements mettent dans 
en vente les immeublesi qui Jeur a.ppar· 
tiennent, la commission a été chaYS('ée 
d'examiner à n.ouv~:u les bierll9 doma­
niaux et de Leut fixeT une nouvedik- va. .. 
leur. 
Les p1·1•posés du lise nu sei·vice 

lie l'udmiaislrallou spéciale 
On ""it · qu ·une piu;tie cLe.. prépoaée 

dea organisation.a du fi!IC à latanbul de-
vron;t être versés .a.u cadre d'une a.dmi­
n.atrW.on partic.ulière, celle - ai Mllll· 

man t désonnaia, à pa.rtir do juin, la 
perception des impôte foncier• et ùn­
n.1.obilicra. 

La 1 be d.,. employé. <kvM1lt teee· 

voir cette .a.ffec~n nouvelle eera en­
voy,;.,, ces jours-ci à An.kan. Afin 
d'éviter tout Tet.a.rd et toute intenup­
Lon dans le fonc.tionnament de.i -­
vices, les intéressée seront m.ia effec­
tivement à La di®osition de l'ac:ùnini.I· 
lrat.icm og>écôa!.e """"" atten,dt:<> le re­
tour d'Ankara. d..s listes en q~. 

La cesi;iou des iustallalious 
de l 'Ae1·0-hsprcsso 

La prise en charge, ;par Lee. autorités 
de la République, des .mstallations de 
l' Aero-E.spr....,, à Büyükdere, a eu heu. 
Iller, par les ao.Îlle d'une commlmion 
dont les membres eont venus d'A11kara., 

crée à l'examen, cha-pirne pa:r chal>ÎtTe, 

des recettes du budget de r exercice 
19 36. Le budgeit a été arrêté à Ltos. 
3.603.628, soit avec <me augmentation 
de Ltqs. 232.000 sur celui de l'exercice 
précédient. 

Le prix du pain 
A partir de demain, ~e prix du pain 

dü cfrang..ale>, a été augm..,té de 20 
-paras ; celui du pa.i.n de première et de 
Ilème qua.lité a été maintenu tel qucl. 

LES ASSOCIA TlONS 

La fête !le la •Btu·koblla• 
Fidèle à sa tradition, la eociét•é spor­

tive juive de notr.e ville. c Ba:rkohba >, 
convie, ohaque amiiée. à r occasion de 
I' anniversa.iN! de sa fondabon, coïnci­
dan·t d'ailleurs avec la fête de Pourim. 
ses membres et les amis de r oeuvre, 
ttès nom hi-eux, à une soirée d' exhihi· 
tions sportives. 

Comme d'habitude, 11' affüuen.te fut 
énorme, samedi soir, dans les salons de 
la c Casa d'lœJia >-

li 0<>nV1ient d'être 'P31fticul..èrement 
reconnaissant aux dirigeants de la 
c Barkohba > d'avoir mis ~ur pied une 
soirée si ,-éussie. 

Les résult"ts les plus flatteurs sont 
venus ainsi récompenser ceux qui ont 
déployé 1-eUT activité pouT l'essor de 
la eociété. 

Le programime, à la fois artistiQue 
et ss:>a'Ttif, était de choix. et l'aasi!tan· 
ce suivit avec un grand intérêt les dif .. 
fér.einities partiee. 

La danse dite c des ballons > et le 
qua.dTidle c du temps de lécole > ob-
11:nrent un ~rand succès. 

Le groupe féminlin <!tait d.rigé par. 

Mlle Sona De'panyan et les jeunes 
gen• par M. Momo Barzilay. 

11 convi~nt de relever auM fexécu­
tion au piano d' oeuvres de Schumman 
par la toute jeune Mlle Ninet Mizra­
hi. éprouvaient un grand ressentiment en· 

vers ]es chTétie:ns. > 
L1•s cou~trut'lions après ln chule 

de Byzuucoi 

Quant aux· douanes intérieuTes. c' é­
ta'ent d'anci.ennes douanes de frontiè~ 
If! oui avaient c~é de se trouver aux 
confins de 1' cznpir-e à mes\l1'<e que tien 
.étendia.it le territoire. De a<>Tte que le 
droit ver ~ à la douaine ij n~riettr.e pour 
un .article d'exportation I'ét&t il, tttre 
de dé>)>ôt. 

à ce propos, Après la partie rnuskale. il Y out 
L'achat d.e oert.a.in.s avions de 1a eo· sauterie. 

Après !' occu.p.ation de Byzance par 
lee Tures, on a construit, à Usküdar, 
d,,. mooquées, dee fontaines, des i>a­
lai • d .. 1 jardine ... 

En i>arlant de l'importance de ce 
faubourg, E.vLya Çelebi, note qu'il est 
distant de six milles dï.ta.ubu! et <lue 
le courant y étant très fort, les emb..r­
cations e <Ürigen.t d'abord su~ une en· 
droit appelé Besiktas et de là Pointent 
ver.s Usküdar. 
~ i>alrus les plus importante étai­

mt ceux de la sultane AY!le à Salacak. 
de Validei Atik, de Haci pacha à Do­
ganc lar, d,. Cinci hoc.a. 

Parmi les principales mosquées cona· 
truites au début, il faut citer celle de 
Mihrimah eultane, la fi.Ile du sultan So­
liman de Législateur, située au débar­
cadère. 

Il y a unie aut.r.e mosquée de ce nom 
aox environs d'E..dimekapi. Viennent 
en9'UJte le3 m09quée conaf:rW.tea par la 
mère du •ultan Murat 111 et ceLLe du 
11ulta.n Mehmed IV. 

Il Y avajt auS&i beaUiCoup d• c imaret> 
et de c medreae >, dont la p}upart ont 
été con9trurt:& par l'.arch.itectc Sinan, 

Les c telcke > d'Usküdar étaient re· 
nommés. 

Les vignobles des • hoca • 

C~ sy tème dura ju.squ'en 1871. 
A cette époque, en même temps qu' 

on lttnouvela.it les conv-ent1on~ corn -
merciales de 1854 avec les Etats étran· 
p:era, on Ttéfor·mait à nouveau les doua ~ 
nes et on créait ain.!â .le c rusumat 
rman~til> ou direct1on ~Na1e dea con­
tr'butioni:! in.direcbes, en y nommant 
K:~ni pacha. 

l..'unif.ca.tt'.on des tarif.., ju~u'alors 
fl1FFér<nts pouT chaque paya 9e.lon N. 

onven.tion conclue avec chacun, était 
éa 1:sée en 1881 ; et en 1884, préva­

la.'t le système unifQIT'me c ad valo­
rem >, et en 1909, le s}'ttème de la 
dtclaration. 

Voici 1-eis noms de11 différents dir«· 
t~uirs généraux des co.ntribu.tions indi· 
tiectes qui JJe S>Ont succédé pendant cet· 
te période à la tête de ce dé.patte . 
ment : 

Kiani pacha ( 1 860), qui occu'Pa ce 
poste une di;zaine d'années, 8.VC<": deux 
.solutions de continuité ; 

'Vluhlis efcn.di - gérant pendan1 un 
an e-t demi et titulaire dœant troi.e 
InOÏ'S : 

Ahmed Vefik efendi - pendant 
trois ana et denù 

De même qu'à Istanbul, il Y avait Galib bey à deux repri- ; 
......,.; à U.küdar deo abattoirs qui uou- Yuwf bey - pendant qual'one 

ciété est envisagé . 
Les préposés et leo pile>tes de la ao­

ciéLé $CTOnt admis dans les cadres de 
l'administration des Voies maritimes. 

Les installatiC>ns de la société .,.ront 
laie&ée en leu'I' éit.at actuel et eeront uti· 
lif"1ées pour les servXes aériens qui se· 
ront entamés au printemps prochain. 
hm1ssio11 tic nou\·eaux tuullres 

On a eomm.encé à imprimer les tim­
bres .. po~ te de 8 pi.astres qui, d'a'P'Tèa Ica 
décisions prises, auront coun 'POUT il.a. 
correspondance postale avec les .paye 
faioant partie de !'Entente Balkanique. 

D'aubre part, l'imprimerie de l'E:.tat 
confectionne les 14 millions de came.­
p~atales, illusnées, et de oartes-i><>atalu 
avec réponse .payée. 

L'administration des Postes, 'PM' dé .. 
cision du conse.il des ministres, va met­
tre e:n crrcula.tion, par adjudica.tion, à la 
série de ceux qui eont à l'eff,f(ie d'A­
t.atiirk. dee timbres de 5, 15, 30 paras 
et de 3 et d., 8 J>ia.tres. 

Les 11oids el mesures 

Le mini.etère de l'int&rieur a eoio.int 
pa:r circulaire à toia les vBayete, de 
veiller à cc que les agents munic.is>aua 
contrôlent inopinément et fréquemment 
les poids et mesure.a de façon à empê .. 
cher que leur falaification nuioe au pu­
blic. 

LA MUNl<:œAUTE 
Plus de brasero! Taient lu besains en viande de la ville. ans ; 

On Y fabriquait aussi des bougies Zuhdi efendi (Zuhdi pacha). _ huit Le brasero, le traditionnel c man-
avec la graioaoe des bêtes abattues. li mois ; gal >, avec les émanations méphyti-
Y avait des iardme et deo vignes, dont Sabri pacha _ 14 mois . ques de ses cha:rbon mal ou à moiliié. 
les plus importantes étaient cellee de Edib efendi _ .,..,,dam neuf ans _•_ allumés n'a f.Ut que trop die vioâm""' 
Hayciay.paea, Camlica, Albahadir, SeY réorgana !'administration ; Récemment encore, deux personn,... 
Seca. Raif pacha - à trois reprises ; &ait ont été asphyxiées par un « mantraJ >, 

li Y avait 600 vigne. à Kadikoy et durant Quatre an "' demi ; dans un hôtel de Sirk.eci. 
beaucoup de moulirui à vent. On ne Hasan F ehmi pacha _ à trois ,..,. La municipalité a décidé de 1>Tenà:re 
fournisaalt pas aux ambar,sadeo des rai- prises et en alternant avec Raif pacha, des mesures catégoriques : désormais. 
ain de ces vignes pour fabriquC"r Jeun soit pendant &e!Pt ans ; l'usage du c mangal > eeira etrictement 
vina. S:ni bey _ mars 1909. interd4t dans tous ]~ hôtele. qui .de-

Le. vignobles que le wltan Meh- Pe-ndant tou.t cet inrervalk le maré- vront installer des calorifères.. 
med IV avaient créés à Büyükçamlica chai T evfik pacha et ~ikad pecha Por C'est bien le moint. que l'on pW­
étaient les meiJleu:rs. tugal ont aussi géfié le département exiger d'établissements .de ce genre. 

Il eat étonnant que lea deux hocaa, uendant quelque tem.PS . dont lee e:imiLaires, à I' étrengeir-. ont 
Seyh $eca et Cinc.i hoca,qui se livraient "' "' ,. tous l'eau chaude à toue jes étages ... 
à des •ortilèges aient fait comtruire Au demeurant, le gouvernement ot- Un d.>laii sera, d' al.lieur•, ..ceoTdé 
eux ausei lcuni palais et cTéé leur• vi- toman n"ave.it aucune .réelle liberté d'ac aux intérf'!'8sés 'POUIJ' se mettre en Tèa°lc 

M. B. 
Les • Halkevleri • 

Les membres des nouveJleo oec­
tion de ren1tr'ajde soc,ialc et du viblage 
du < Halkevi > de Beyoglu ont été 
élus la eernalne dernière. 

Les ex-maçons qui se eonl in9Crits 
au « Halkevi :t a.près la d. 10lution de 
leUiT Loge, a$9U!'eront le fonctionne • 
ment de la py.em.iètie de ces sections et 
lea lJ)TofesseuTS insc:nits au c Halkevi >, 
ce.lui de la seconde. 

Le mandat des membres des ce>mi­
tés des d~'VCT!tes sections ayant expiré, 
~es nouvelles é1ection ont commencé 
hiet. 

Les élection!' des huit section 
ront huit jouTs. 

MARINE MARCHANDE 

'-" premier versement nux 
armateurs prives 

La. remise à r admindstration des 
Voies Mairirimes des bateaux ayant a,p­
.partenu à l'ancienne rociété des ann.a­
teura a pyÎs. fm. Il a été décidé, p.ar con­
séquent, de procéder à un preilliÏC'J' 
versemen.t de 200.000 hvrea tuTQuee 
en favelllr des ayants - dro>t. 

L'ENSEIGNEMENT 

Le service militaire lies oliplomés 
lies hautes etulles 

li a été décidé que leo dip.lômés de• 
hautes études qui n'ont pas Oté appe-lés 
au service militamo, oeront placéa. afin 
de leUT -permett't'e de terminer leurs au­
tres ellalnens, dans la catégO'Tie de ceux 
qui n' 011ft pas rété appelés a.u eervi<"e m.i­
lttaire 'l>OUT !Ta.Îeon.9 de santé. On poun-a 
les uti,]i..,.. daruo .des emplois oalariés 
juoqu'à ce que J'ap.peil ait lieu. 

LES CONFERENCES 
A ruotonFranç:i'lse 

M. P.ierre Devambez, agrégé de l'U­
niversité. membre de l'Institut d'Ar -
chéo.fogie, fera jeudi, à 18 h. 30, à l'U­
nion Française, une conférence avant 
pour eujet : cUn voyage avec les &T· 

ch~ologues>. Cette conférence aera ac-
compagnée de proj~:;;b;;;.o;;;n.,s.._ ___ _ 

A quoi sert une paire 
de ciseaux ... 

gnob1ee à Uaküda.r. / tion dans les questions douanières. étant avec oette disposition. 
A l'époque où Ieraultan Murad Ill, lié paT les obligations que hu impo • Lf'S dossiers qui seront remis Un -!Jaln Sedla.d ava.>t .camma.n<lé un 

al.ors Prince héritier, demeurait à Ma. aient les Capitulaoons -'u•ieun fois ... • à .. 1 1-. clllltwne a.u talll..wr CcmJ.1, mada à con• 
S h "" .. • rost "~-- lui '~- 'Il 't le msa. ey Seca était jaTd.inie1-. Le fait culaires. La Ré>pub]ique turque, lfTâce "'"""' de ~ """'" pom- <tU pu 

qu':il avait pn.dit au 'Prince héritier. à au traité de l..e.usanne, a recouvré son On est en t1rWn de préparer Jea dos- portier pe'tlda,nt les fêbeS du Kurlbarn Bay-
la uite d'un onge, qu'il allait deve- indép~rndance dans ce doma.ine éR"ale - iers et documents qui flletlont remis à. mm. 
ni• au'1tan, lui' valut d'e·~ e'leve' au rang 1· 1 M. Proa~ l'uTbaniete français, qui doit Le tailleur nlaY'l'1.t -s ex&:ou.té la con• 

uç rr.ent et a pu app 1quCT, pouT a premiè.. 1 ~- ~ 
de Seyh et de ~···-·· du -·"'--. f · f entreprendre l'é.laboration du pan uc àô.tion 8l'Têtée, 8e'da.d se crut en droit de 

,.... '-'41 ·~ ~ 01-s. un tari douaruier établi uni -
Grâce à cette ••'tuati'on qu'il 8 .-:1 f · d déve!op<pement de notre ville. wl f.alre des oOOeTva.tforu;, sur ""' ton qu1 ........ quement en onclton es seuls inté- La d 

acquise i>a• les sortilèl?C>I auxquel iJ rêts du pavo. ir«t1on de.. -v;ceo des con•- clé?l.ut a.u taill.enrr. 
avail ~ecoura, il devint 'P'l<>Priétaire, à truciiono recueiJle, dens ce m~ but, Pc>U.r lui c apprendre à viwe >, le tall.-
usk"d de · d' d 1 de nombreuaee données sur j..,,, dfvera , ____ l"' _ _,__ -- la "te la. ,.,.rnlde ~•-u ar, 1ar ms, e 'Pa ais et au- L J b d T • """' ·"' """"'"'' 0 - "" .,._. ,,_ l:re!... C P 001 C Urqu1e ouaTti"'• d'J~buL De de claealux qu.l., d'ord:lr!alre, sert pi.us 

Q · Ci · h " f h L 1 bs 1· Il 1 Ce travail est déjà achevé en ce ,qui pa-1·r1·q"-ent, à •- ~- ~ '--"L'- des uan a nc1 oca., .. :t eac .,., es p om uti 1sés pour ace er 09 • ~·· - ·--~· """ '""u "" 
J ne son ~. d~ jm-rea Tcmplies de eac1 étaient importés jusqu'ici de l'é· conceTne une moiti-é de la ville. clients. 
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LETIRE D'ITALIE 1 Qu'offrent le samedi 90ir, to~~~ 

~-- salles de spectacles d'llailie. de clo.,;,. 

Le "same"1· the.âtral'' ~-::ri:: d':e;\:::~ d:'°': ~= 
1
: ~ .. \1 quette. qui sub"11itue. dans les l"""' ,}Ill 

dans les fauteu1le, le grand .-ni'9~ 
représ-entations esceptionndles. ~ 
plus qu.e jamais intiel~t et . .,­
à toutes les f.:>rmes d., l'art, et .crui. • -
les nouvelles pooibilités qui ha ~....,.. 
cTéées affineTa ainsi ses Quaiité9 1 

(De notre correspondant particulier) 
Rome, Mar& - Qoond le chef du 

gouvernement italien, dans un dis -
cours prononcé à Naples, et qui eut 
une vas-te Tépercussion dans la pénin­
sU1Je et à r étran5{er, érnonçait '1a fonnu .. 
c alleT vers le peuple >, il synthéti­
s."\Ît une ortentatiion déjà initimemcnt 
Jdhérente à la morale et à la politiQue 
fasciste. et dont on trouve une confiT­
mation constante dans les manifesta -
tions pratique.s dœ instructions du gou­
vernement et de la vie nationale. 

Le. grandes lignes de ùa ]égjs]a. 
Lion M>Ciale et corporative du fascis­
me sC"'nt déjà connues, et il n'y a pu 

besoi"l donc d'en exposer le. ~ en 
ce QUÏ conceme la défense des intérêts 
et r élévation s.pidlue]J.e et matiéri.ellie du 
pe~ple. 

(:e qui, au contraire, est moins con­
nu à J' étrangeT, c'.est t>ou1te cette série 
de mesures, de carractère, disions ainsi, 
co1nplémentaire, qui traduisent, dan<S1 ~a 
réalité quotidie:·nne. le prog1amme mus· 
olinit.ri ''· aller vers Je ·peuple >. 

IJ,•s Yacances utih•s 

Une de ces dispoei-tiona fut le c aa­
medi fasciste •. Des muures furent 
prisl"B pour qu~ lee travaillell1"s italiens. 
de toutes. les catégories pu.ieeen.t lihTe· 
ment iouiT de la demi journée du a­
medi .pou1 avoir loccasion de se ré • 
créer .c=t, en même tem.ps d'éduqer leur 
·p1op-re esprit en participant à des réu· 
nion~ et 1nan'.festa·tions de care.ctère 
J.nslructif. Donc pas de vacances OÛIÎ· 

ves, am se 1édui$C!Ot presque toujou'l"8 
en un dommR~t' p.our J' OUVTier, mais 
<leS" vacainces uûle...'l, en ce qu'ell·es per­
rnettent à la roaa&e des trava.illen!'s de 
voir et d"' connaître des institutions et 
des 1éa.li!"tations qui constituent le pré­
c:eux f)atrimo.nt' de l'hjsto.irre passée 
ou orésent.e d~ Ja nation. 

En outre, un accroi~ment nouveau 
et plus vigout-eux a été tiré du csame­
di fascis.te> par les diver9es activités 
de l'après-travail (Dopolavoro), spé­
cialement les activité!I .excu'frionruirtes et 
!O~rtiv "· qui so~ll t n trc.,in de mettre 
en effet des programmM toujo~rs .plus 
VR:;tes. 

Les tbeàtrPS à. la disposition 
du peuple 

Maintenant. une rouv~lll': 1~~~.e 
vient complé,ter le programme. rf'crea· 
tif et éducaLif du ~medi lascÎ.!itc : ce­
lui qui, en Italie, a été "-=''P"l~ .Le csame· 
d, théâtral>. La mesure est en vigue\ll' 
dt.puis deux ou trois semaines 9eU'lemenit, 
mais elles ont suffi pour d-émon.t;rer corn· 
bien cette nouveLl~ initiative répond 
aux besoins et aux n~-pjrations d~ mas· . .,.. 

La soi1ée du e.'\TT'!f"di. les théâtres. 
Eoit lyriques, toit Llc prose, sont mis 
à la disposition du peuple. moyennant 
un prix d'entrée très réduit, à la po1-
tée des bours"~S les plus modestesi, les 
classes laborieu!1es p1:uvent asststu aux 
~pectacles exécuté . ., pat les comrpagnie.s 
le~ · plus fameuses oui jouent dan'S •es 
diverJ centres de la J:'énjnrule. 

Avec qu-elqu.es 1!irfs, on peut, pat 
exemple, écouter au Théâtre Roya] de 
!"Opéra à Rome, ou à la Scala de Mi­
lan, ou au Ca1!0 Feli~ de Gênes, ou 
à la Fenice de Venise, et ainllÎ d-e sui­
tr., des oeuvres chantées par Beniamino 
G•gli, pa~ Tot.i dal Monte, 'P"T Tito 
Schipa et par J\ure-Üano Pertii.ro., et com­
bien d'autres titrands .a.rtiatcs l}'!Jiques de 
ln scène .talienne, comme on peut &e 

f.amiLariser hvec le théâtre clmlTlicltique 
italien et itr.ani;::er, ancien et moderne. 
interprété par les meill.eure artâ~tes. = ~Le public en Jn1111eltc 

c· est 'Une vision 'SUpC'Tbe que celJe 

ti ves et !-on ..-teru c.ritiQue. Ir 
J .. e fa~ .. CJs1ne a toujours vu ~~l'IS-• 

d 'éo;.Ull""." rhéàtre un PU'1€58:nit moyen ef 
le peuple ; n1aù. ayant reconnu tt0~ • 
ficuc1té, 1) n'est pas Testié dans le ,,;;... 
maine :>UTement théorique des éli.0 ,ot 
tions comme cela arrive ~n~l~ •' 
ailleurs, 11 a pass<- cl.ans le domaine p )Il 
tique et a ouvert toutes wand"" le' 
portes de toute-s les saJJes théi ·• 
aux rrr.isses rr.olns fortunées, les :i"'!, 
chant de la façon la plus co~lM~~ 
cette forme ,trèd imrportante d ~­
s;:>iritu-elle. 

La réno,·ntlon de l'art 
<Ira mutique 

Cette int':'odl•ction du peuple ~ 
l'art dramatique et ·lyrique ne se~ 
sans influence sur ile SIO«'t du allJ'. 
italien. Quand une manifestation -_, 
li Que doit, non p]us aadTesi>eT à JJÏll' 
cercle étroit de public, iiou.r QUO,.; 
souvent. r affectation, r a.tifice. 1 """°' 
1iorité compte<nt bien 'Plus que la. tifll'! 
tanéité, la sincérité, la vigueur 1n d'. 
mais doit satisfaâre la grande foui~· cdf! 
aime les VTaies pa•ÏoM et les vnu' ri'. 
-trastcs, et dési1re voir dans ~-e d.rame~ 
flété, la Jléal:té humaine d·an~ ses pd'. 
profondes sigrtlficationa morales. _ _, 
chologiques et sociales. ü e.9t très ,,_. .. 
hable Que bien des vieux argu~ 
bien des trames hybrides ,basés~ 
v"ngts dix fois sur cent su• le f .S 
~riangle - lm, elle et l'autre - _.,. 
deront •la place à quelque chose de ,,...., 
élevé, de p]us noble, de plus pui.-d'­
ment et exqui!lement OTigina.l~ ~ 

Il arriveia a:insi que le théâtrre ~ 
vra du nouveau public, de ees a""'; 
beaucou11 plus que ce qu'il n-c l~ ~ 
donné : il s'a'PC'fcevra lui ~91 ;,J., 
d' «aller vers le peuple> n 'e.t pa• 
l~men,t un bienfai nt acheminement •tll 
l:t.Que, mais auMi un non moins bi 
fai~t acheminement artÎAtliQue. 

-------<>-------
Pour les travailleurs 

de la terre 
--o-

Rome. 9. - A la wjte 
entre 1la Fédération des caissea 
les de malad;e pour l'agriculiture 
~ynd;cat des médecins, on d" 
l' aas:>!•tance .sanitaire 81.lX ouvriers 
nal~rs ruraux dont le n<>mbroe 9C 
te à preeque 1.000.000. D'a~• 
accord. les jouTnailiers ruiraux, ipen 
la période de maladie, outre lïn 
té en arigent fixée- par les accord~ 
cédents, jouiront aussi .de l'assi-' 
!anitaire gratuite. 

Les Italiens 

Buenos-Ayres, 9. - La coUeeb 
itahenne .!le réunit hier aoiT au tbél 
c:Colisée> pouT célébrer Jes grarn.dd, 
toires de l'armée italicnn-e en Afri 
01~.entale et pour c:.imenter aes fo 
de résistance. Des discoUll's · 
furent prononcés, provoquant un 
vif enthou'9iasme et de grandes 
festatjon!' à l'adresse de l'armée 
Tieuse, du roi el du Duioe. Le d 
orateur annonça que les Italiens.~ 
dant en Argentine, donnèrent iufCI 
présent à la ,patrùe 700.000 ,pea<>' 
que les oHres continuent avec un 
me croissant. -"' 

------------------~~---------------

( l.-'acc~.11 aux caf4a eet 
'tudian\s.- lu journaux). 

Pièces de monnaie toutes neuve•. qui tranger. f! a été décidé de "" les pro- Le Conseil •h· ln \1'1e Sedat œt sotgorJé à J'hôp!<bal ; le tall-
furent <~ite trè. recherchées our le 

1 

curer dorénavant dan• le pays. Le conseil général de la vil.lie a tenu leut' JnaacJble, :rétlédût, lllli prlscm, SIUT oe • 
marché d'l•tanbul. Une p11Cmière commande de 60 ton- hier, sous la présidence de M. Necii> 1 qu'lll en ooûte ... <Le modiflel' l'Ua!.ge d'iule j 

Ahmed REFIK. nea a été pasoée aux fonderoee de F et-, Serdengeç, une séance qui a été ce>naa- paire de cdseaux 1 
(De I' •Akfam•) hiye. 1 

- Il a slllsl mon porle-monnale de ma poche 
loulPS jambes ••• 

Pourquoi ne l'as-ln pas poursuivi ? 
- Pus si bête : Il est entré dans le calé du coin ••• 

fDeuln a. Cellllll Nll4tr atlM 4 l'c 
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mir, zone de Ca.nak et zone de Sdef .. I fédération commen:::i.ale. l'exportation 
ke. des fleu.-s surmonta très bien le mo Ln piquante PA PH 1 KA 1 CLARK GABLE JEANNE HARLOW 

fRA"ZISKA GAAL LA MALLE ÔË. SlftGAPOUR 
La zone d'lz.mn comprend les loca· tncnt économique actuel. Des plus 

lité9 oui vantes : Aydin, ' Nazilli. Uaak, RTand~ expartations effectuées à desti ­
Demtrci, Gerdes, Akhisar, Ki~ag-aç, So .. natK>n des pays qui n'on.f pae adhéré 
ma ... Berj{aI?ba, R~iye_.... 1 aux sanctions compe-n ère-n tt la :perte 

trio111i1bcra Ile no1ne11u à l'(•<·run •lu Ciné S U M E R 

partir de CE J EU D 1 S 0 1 R 
dans son 11011 H'llll film, un v1•al lrlom)lbl': 

D'AJttlOUR ]1-..L A 1lI M JE S 
( Katharina die Letite ) 

jeune comique ERNST \ .EHEBES 

prol<'<'lion <lu film : 

avec le 

,Jus<iu'à Jeudi mutinées 

~EGO EM 

Parlant 

l 'nc avcnturr. !l'amour .•• ln 

français 

11o~tal11ic des mers d<• Chi ne 

Cette zone fourrut l~ 80 pour cmit , des marchés des pays nctionnistca 
de Ja pro?ucti?n d; toute la Turquie_ et {qui, d:ailleurs, même en temsps nonna1. 
les •PTOdwb recolles dans cette ré$:tion 1 achetatie-nt seulement un quart de l'cx-
19ont réputés les meilleurs du pava. La 1 e_ortation italit"nne de fleurs. 
teneur en tanin des produ1•ts de cette 1 · . . . . 

zone varie de 32 à 38 pour cent. ! Banca Commerciale ltalla· na 1 La zone de Çanakkalè en.,Jobe les 1 • • • 

1 ésciona a-dessouo : Capital eollerement rerse el resenes 
Ayvalik, Burhaniye, Geyikli et Ca- Lit. 8-i.\.2'a4.393.95 

nakkale. Direction ~traie 
. La production de cette zon<> ne con • Filiales dan<! toute l'IT ~ANB Une Intéressant ra)l)lOt'l <.lu 4 pti·a. pour chaque petite oai19e di- htue que les 15 pour cent de toute la IZMIR LON ~ UL 

mluistèt•e lie l'Ecouomle l v .. ée en <kux et 'POUT les paqueta.. TuTqu1e, L.,.. 'Produits d'Avvalik et d NEW-YOD ES 

La Sl.tuatt'on du C0Illffierce 8 ptt.. pour cJ>aque peUbe .,_ Burhanive contiennent de 30 à 32 Pour C 'att , RK 

~1--==--=-----=-----------=-=----------------
entière. cent de tianin re on.a a l'Etranger . I 

de ja Turqul·e 1 < ptn.. ~" chaque grande caiMe. A · • r _ Banca Commcrctale Jlnliana IFranceJ 
J ,..-~ mesure QU on rem.Mlite ven LAP• Paris JlaraeiU N . M t C 1 Ces droits ainsi ,perçus eont jour- l'l<:ki, cette proportion dîminu.e gyaduel~ ne M, Te,l ica, en on, an--

Le ministère de l'Econom6e a 'PTO· '---- · 1 • • 
2 

< • 
2 

s, onaco, o o•a. Beaulieu Monte-
CO NTE DU BEYOGLU que "' Dalila a conquis Samoon = lu.i 

c oupant les cheveux. .tu. auras Horace 
u . I 1935 . nelkmcnt déposés aux i.xua..tUes naho· em-ent et n atteint que ..1 a 7 IP<>Ut Carlo Jua -l••.p • : 

c....,, dura.nt ·été . a u:ne étude -···l-, au .. ' ~ 1 d"un cha™t•• -w.,.·1a) d I d d . n ~ m• Caaablanca 
..,, La. llÎtuarioin du commer.,., de la u.!. Compte oeuf. ». LI ,._ ~ _ec;u ,... "'"" ... ,.."""' cc. nt ans ea pro uits e cette deTnière r/ltarocJ. ' ., La Ill li Se {) (~S r:n~"!n~:~pant d: ~t:anches de veau à Turquie. 1J a d..-é un rapport y reJ.a. intit e c ·1 V> z'· d s 1 fk Banca Commerciale Tlaliana e Bulnara 

On ne peut prc cver aucune soTnJnie one e e e e · " 
tif où noue oonunerce e.t comparé · Sotta, Burgas, Plovdy, Varna. 

di.al de cc chapitre aa.rua une autori.9ation Anay Paza.r et K:i,Jindere Pt-urvent Banra Commerciale ltalta G i avec le commerce mon • du siège central du Türkofia. ... d. . • . l d . . na e rcca 

fou1~neaux 
Gabrielle Hardilegat avait écouté •es 

Ce-tte étudie, qui. embr&J11Se la J>énio.. ctre e~~ne5odcom~e des eux P'flncipfaux Athè1ics, Caz.'alla, Le Pirée. Salonique, prk:ieux conseils de cette Valenihne de com,pri.oe enrne 1880 et 1934, pré. Les in1portations de centres°"' tr ucbon e cette zo~e. ant Banca Commerciale Italiana e 11.umana 
Chrv&00tôme. 

-·-
Par Pierre-Gilles VEBER. 

c RJen ne nous rend si grand qu •une 
gT.ancle dou leur > A Ja W.rité, ~n n.e 
µouvait voir ai Gabrielle Hard1lege.1 
avait grandi. car elle était a ·se. mals 
elle était visiblement dOespérée et c 'est 
tout just~ si elJe n"é..claùciasait pas son 
thé avec les la~s amère9 qui per­
laient au bord de ses faux ciJ.s. 

Désormais., ell~ sacrjfia lôt nombreu ... 
&CS heU?'es réservées aux couturiers et 
au c•iffeur à un cours dirigé par un 
· hel ollu•tre. 

aente les conclu&ona suivantes : L t · au . ?oint de vue . quanute que Bucarest, Arad, Braila. Broaov, Cons~ 
La criec mondiale a i.nfluencé le et Oll!e Qu<1hte,. f !a_ produc~on de ~!te ZO• tantza, Cluj, Galafo, Temucara. SI· 

commerce tu:rc d" Wle m.anlère eenà.. La Lettonie noU:9 achetant moins qu-e ne est rn er1eure aux OC"UX pronuer et bfu 

bic, comme le cas a Oté con5taté pour ce qu'elle noua vend, la valeur dca ma.T n·a.tteint t adpprJoxÎR$lodtiv~?'1ent. q~e I le 5 Banca Commerciala Jtal1ana per l'Egit· 
tous lea autres paya chandises lettonnes anivéee à notre pour cc-L n c a P'f uction .ge~ra e tur• 1 to, Alexandrie, Le Caire, Demanour, 

- _ftl n'ai vraiment pag de chanoe. 
disait Cabri-elle. \' oun savez que mon 
plu• cher ddü est de régulariser une 
situation que la trentaine menaçante 
rend ck plus en plus angoissantf". 

Cet artiste en toque blanche. di9J)-Cn• 
it à des profC!ISionnels c:t ~ dea 6fna .. 

tcurs le eocret d.e précieuees T«dtC$o 
La jeune fMnme. écarlate à cause des 
fourneaux. apprit à préparu- un roux et 
à l~ une sauce. elle connut la puissan .. 
ce d quatre épices et mélangea La fi .. 
ne au ju.a de poulet, et ees doist'te fu&e"' 
lé.;. disJnnlèTent J' estragon à la béar• 
naîae. 

Malgré cela, il est à prendrre en con- paya .era dorénavant bloquée à la Ban, que. e ·pourcentage de tanin. conte-nu ~farisourah etc 
sidération, que le volume d<e elQ>orta- que Centrale de la Répub!iQ""- d n les Produits de Sdefke varie dct Banca Coni..;erd~le I!altana T t c 1 

lions de la Turquie n'a pas baissé dans . Le con1merce de Ja 25 à 27 pour œnt. 1 Neio-York. rus u. 
1 • 1• 1 ~- Tout en étant difficile d'~timey la ~ Ba71ca Commerciale Ita•iaiia Tr .. •t c .. a meme propor ion Q'lle ea au .. _ va!}one' e 1 T - " 

réco te exacte de Ja va1k,nnée en ur ~ Bo!ton . 'Pays. d h f& 
Alors que dans les exportations mon Le chètlC t.i'11·vcla11èt.les. l.tt t•c- quic, on ,pe1..1t onneT comnto c i e 'Banca Commerciale ltaliana Truit Cu 

diales le JJ)<>Ul'Cenl:ai:e de la T117quie étaü, coite. l:SUIJC. - • Les Jll'i11clp11nx moy•n 60 à 80 milhons de kilos par ' Philadelphfa . 
en 1929-1930, de 2.75 pour mille, ""I clit•uls Il~ I~ Turquie an. Affiliattons à l'E:tranger • 1 
pourcentage, en 19 34, est monté à 3, 7 1 Orisdnaire de 1 A9l'C Mineure, la val- \' oici les pays qui sont l ?Tincipaux r Banca della Svtzzcra ltaliana: Lugano 

1 

pour mille. Ion.;. e&t le fruit d'une variété de chê- client de la Turquie Quntltl VII. eamll· 1 Bellinzona, Chiasso, Locarno, Men-

c Or. chaqu.e fois que je 1n'an1outia­
che de quelqu'un, je tombe u un h,om 
ml" marié. Successivemen .., Gaston. s:r-
11e Bob. G eorges, Jules et B~n.,d1.ct 
m· ont amée... Ça, je puis ~e dire, l~ 
me r ont manift:!ité par doa 63crifice:a f1-
nancie{"A considi-Table~ ..• Mais tous. Cas 
ton. Ser11e, Bob. Georges. Jules, et 8<;· 
nedict étaJent en pl\l'S pourvus d un~ e­
P-Ouse légjtime. 

Elle enfol!lma des chapons mordorés 
t""t tourna des gilaces au marasquin. Ce néeu.ltat a été atteint malgré les ne connue eous le nom de «chêne d'a.· 111on1es lltnCtltqs drisio. 

conditions défavorables dos prix ur vela11èck-s •· Allemagn,. 3895 22 7 
1 

Banqu e Française et Italte11ne pour; Lorsque Horace arrivait , à l'h~uro 
de l'adultère. da~ le boudo;r de oa. 
folk amie, il trouvait 1a pièce dést'!rte, 
1

• car•,es de la belotle avaient réin· 
tét;rré lew <:t>rcueil de laque et les ma· 
v:az nes de mode ~ terraient aous la 
bihliothèque. 

le.o marchés mondfaux et, nonobstant Le fruit de ces chênes est une aorte U. S. A. 8236 269 l'Amérique du Sud. 
au.si la baisse des prix dos produi~ cle gland, enV>eloppé de cupule, et c·est Belgique 872 59 ' ten France) Pari•. 
d'importation. cette dCTJÙère qui est communément Bul'(an~ 8 1 2 3 7 (en Argentine) Buenos·A11res, Ro-

Enfm, alors Que dans leo an.nées d"a- désignée sous le nom de vallonée dans France 1O11 53 sario de Santa-Fé. 
vant gu.erre notre balance commercia- le commerc.e. 'Produit très l'CCherché à Hollande 20 12 121 tau Brésil) Sao-Paolo, Rio-de-Ja. 
le ëtait fortement déficitaire, elle nous cau<e des propriétés tanmmbes qu"i.I Alllll<>Jorre 4682 251 nelro. Santo., Bahia Cutlrvb<I, 
.. été favorable d.ane leo demièrea an- renfenn.c. Italie 2 360 120 Porto Alegre, Rio Grande, Recife Une odeur agréable "Prenait u Ren· 

tleman aux narines. 
Il hum.ait ce fumet qw l'amenait 

dan» Id cuisin.,. Gabrielle. 1 bras nus. 

nées de Ja crùe, Le chêne d'avelanèdea est une i>lanlc f.iiypte 1020 45 IPernambucoJ 

Les modalités du con- appartenant à la famille cks • Cupuli. Roumanie 243 14 tau Chili) Santia(Jo, Valparaiso, 
!ères > qui croit surtout da11s loo régfons Syne 5 7 3 39 !en Colombie) Bogota, Baran-. - Moj JC trouve ça bMucoup plus 

agréable, fi t la petite Ginett.e. On est 
be- ucoup plus libre et on n a pa s 1~ 
«"nnuis d'une a990Ciation légale. 

- Je nt- uâs pas de ton avis. r.e 
prit sèchement Gabrielle. Les hommes 
sont des égoïstes ; ils admettent trb 
bien de gâcher la vie d'une: femme QUÎ 

leur accorde les me;lleurs moments de 
sa vie et. J.oraqu'.eHc est défraîc:hie, i~s 
partent aans se retoumeT, comme dit 
la c.hall.'!!IOn. E.t bien l j'en ai a.nez de 
cettt": existence .. Je ne peux plus eup­
"POrt~r C'J

0 à dix~ naif heu~s trentt", un 
mon.sieur QI.Il m~a jUTé une pastion éter­
nelle, par de~us Wl vene de po- to, me 
quit :.e paur a:ler retrouver devant 
un consommé fumant, une da.me qu'il 
n'aime sans doute pas. mais qui ·lu.i met 
aea pantouflof"s et .au besoin de-9 ven­
touses s'il a pris froid entne. le porte 
et le COl19ornmé. Si ipar huard cet lnté­
rjmair.e est célèbre, c"e11t ta daane à la­
quelle 111 .a donné eon nom qu.i bén~fi­
cie de cette ct-lébrjté, Nou outres. les 
mu$CS de la m.a.tn $tôluche. noW!i devon~ 
l'admirer en ilence et i.l ne nous est 
même pa.s permis de raconter à l'opi­
n.ion publique que s'&l a du talent. c'est 
notT.o tendr~ vigilante qu le lui a 
donné. 

s"affair: ~t 9lll' ses casseroles. 
ou·est<f' que ru fais. chérie 
Un salmis de béoaMee à la 

? . . . 1 ~CS 
Ro-

trô}e des Oeuf S au climat tempéré. On en compte plus lndéteiminés 6 7 3 33 quilla. 

de trois cenl$ variétés. Mais peu d'.,.,. (8. C. I. J,) ' en Uruguay) Montevideo. J étiquettes. - Les <frolts )ler­
çus.- Le •Com)lle œnfs• tte eux contiennent dea fn.iiit:a richc.9 A f ' d' t' t Banca Ungaro-Jtaliana. Budapest, Hat-, 

en œn.n;n. ( JU ICa 10l1S, VCO es Ct van, Mtskole, Mako, Kormed, Oro•-

c Ainsi, tenez. vous conna1ssez Ho~a · 
ce \1ackfouTi"r ; il n'est pa beau bien 
entendu. mais je l'aime ~t il a le scé· 
nie des afaires et c" est un des cerveau:i 
de notre industrie lourde. li m• conNl 
te toujour avant de déclencher une o­

pération de Bour&e. 
Eh bien 1 Horace est marié avee un 

J)runeau d'Agen, une fille maig-re et bru­
ne, qw. a la grâce d'un cactus .. · PouT­
t.a.nt, il n'y a rien à faire, HO'l'~ce ne 
veut pas divorcer, il a peur d abord 
de sa fnmillc et enwite. il prétend ?ue 

~ qualités boU?1:eo1ses 
PTUne.au a · ··1 entêté 

évidentes. Alon. pW'QU 1 eot • 
COJnrne un mulet d.e bât, et quo1qu.~ 

dane le fond )aurai beauco~. d~ ~l· 
. . . 1 itter et J 1ra1 faire ne, 1e men va13 e QU 

u · ' I' ~lÎtle de mon quar ~ ne nCUVl8Jne a .._ •
1
.L · 

ti afin de rencontre'? Je ce tuahuire 

de tnra vie. > l 
C'est à ce moment de ré~ ur.ion~ 

llt>prê~. que J.a gran<le Valootm• .• QW 
en était à son cinquième sandwHh dil~a 
llllad.,, interrompd Gabriellle aT e­
Rat . 

thoff. 
Un ll<lmis de bécasses à la Ro­

thoff ? 
- Eh oui ! Ceot amwle : -tu prends 

1ix héc:a • tu les coupes en deux. 
•ans 1"' vider, natu'l'e!lement, et tu 1 
fourr avec de la mie de. pain, du foie 
11ras, dt1 fard maJR'!'e, tu 1 · cuire à 
r.., doux pendant dix-hu.'lt lNIU>tes. tu 
ajoutes un peu de beurre d'anchois.. 
deux petits vn:rcs de bre.ndy, Q Ire 
gouttes de permanganate, un ius de ci .. 
l'ron, un doigt de vodka. e-t tu sen sur 
des canapé5 .à la conf nturc d"airel~ 
les. 

,__ ·ru dis bien quatre veTrcs de per. 
n1a.ncanate .et deux gouttes de b-ran­
dv ? 

- Moiia non, bâta 1 Quatre gout· 
tt•s de per.m.anganat pour la colo-ra .. 
tion, et dem. vcrres d.e br.andy.,. Tienel 
Coûte. 

- C'est divm 1 fa1aaJ1t 1--loracc en 
c 1 pant de la l.anpe... J".avou.. Q.,. 

ce beur.re d'anchois est Wle révéla .. 
t1on... Ma" ma Babvhette. lu es un 
oordon bleu admirable 1 

- Ce n'e TJen, mon chérie ... Je 
combine pour d.cma.in du baron 
d'agneau c conune chez la IO'llnd' naè· 
Tc- >. Tu ven~. C"eist 'Uln.C mer· 
veille 1 Avec des choux de Bru:r.dJ.,. 
décapés et une uoe au jus d'agnclle 
noire. 

Horace Mach-efourier ne rési4U.it 
pas ; 1.l. anang~it de la héca.see à d~x· 
huit heures moins le que.r.t et de 1 a~ 
gneau c comme chez la grand'mèr-e. > 
à l'instant de !"apéritif. 

li engraissait. et Gabrielle, aux an­
gea. imaginait 11a tête de pruneau lé­
gitime qui voyait arriver un monsieur 
cramoiti et prêt à repo er aviec hor­
reur Je miroton familial où lee petits 
poi1 du dtn.er 

Etl.e avait acquî une maestria et une 
compétence dignee de BriUat Savarin. 
Elle '"' perfectionnait. mra'linant des 
fîor.itur~ in.éc1itea. Sa cu1slnière, attérée, 
lui rend~ un tablier qu'elle accepta 
avec un sourire de !JUIPérior.ité culinai-
re. 

Au bar, on ne 
_ Tu ne vas pa faire cette bêtiM;. tresse ~queux 

" M h f ne' r •st n- trion1pha1't . 
et 

voyait plus cette maî­
la grande Va.lentine 

l espère... Horace ac e ou " . · 
che et par ilt» tem~ ectuels. Iet1 n "' - \ ' oJJ..5 voyez, mea petite31 .•. Qu' 
h d ' 1 bars.. Horace. est-ce que ie vous a:i d-Îlt ? Par la bou-c ar e ne cou.rient pas es 

J • cru que che. il fa1 • les Pf<'OOre par la bouche. Q'll·tu he veut pas divorcer pa . 
1 1 • b UTgeo1· Je parierai• volontiers me droits à 1a Le 'Pruneau a des qua ites 0 

ee. .. . Alors. ma petite Gabrielle. tâche couronn.c d'Espagne contre un oeau 
d e d'eau qut! lie pruneau ira, d'ici peu, e battre e pruneau l'llr eon propr. 

f · 11 cht9z son avoué. 
terrain. fe conœis Mache owt'l<'ilr ;d C' t à ce moment QU<' Gabrielle 
est .rondouillard. donc gourm<'l. a ~- d 1 d 

Hardilegat pénét.ra ans le cCTc e e le lea bono pla.ta. Est-ce que tu ~ 
faire la cuisine ? ces bonnes amie., une Gabrielle ha 
. - Heu •.• Non r C'œt à dire a~e garde. d~fait~. lea cheveux défri.&és 
Je cui'I Ica oeufs à lia coque et que 1e par Ja chaleur d.es fourneaux. 

• _ Eh bien 1 ~·.;,,n. VaJent"ne .. . 1e\Jsais la crème au caramel..· 
Ca n"existe lpa&. Voyez - vous. Tu l'épouses ? 

• _ P-n•es-tu ! répondit C..b.-ielle . . . VoUs vous imaginez toubes que, ~a- .... 
ce à votr-e ~x-e11peal, vou., retiend~z Je mr suj5 donné un maJ. de chien, je 
• ·me -·i·s abîmé les main.a_ e_ t d~h~ le. eie-rne.Uernrnt lee hommes. Gravi" er- ........ - · 1 -
r-.... · 1•• ... ; a..,..,.ris la cwe1ne, Je u1 aJ ...-~ . srosier. ~ -.- d 

« le. hommes butinent votre *x-a.p- communiqué mes re:ettee et quan ~ 
Pcal, mais ils mangent du haricot de a ~té fini, ce gro~er ~son~e fm a. 
"'O<Uon et de 1a aole à la di<;ppo;.e.lavou.é quÏI le avait appn':"'. a 14 . 1 ~: "' f · • t dan ce.t con=bono, 1 ..,, v-r, tout ce que voua aavez ai,..e, ces me et que. . d', la de 
de les ~ener au reataUAnt pour dé- était inutile, eous pe1ne. .ec, l'er. 

1 Rustcr cca mets indipensables. Ils 1e fa- faire quatre repa.s par JOUT. Alon. 1 

til!Ucnt n.arurellement du rœtaurant et est part!Î 1... Parti sans se re.toum«, 
ttetournen.t dans leur ménage afin de comme dit la chaMOn. · • 
""4tlouv-œ une nourriture a.ine. 

c Voilà polB'quoi k prunœu et lea 
~Utres ont toujo\11'8 le de49U.9. Mets-toi 
a .J.. cui1"ne, Gabrielle 1 Et tu verra• 

Noua prion• DOi C<llftlpÔnduala 
éTeatueù de n'écrire que - llD ...a 
côté de la f.aille. 

Il nous a paru :intére819a.nt de 
d.onn<>r, à la suite dea pr~"" 
articles du r~lement ou.r les 
oeuf . ceux relabfs aux modali­
tés du contrôle de oct article 
et do.nt voici la teneur : 

Le chêne d'avelanèdeo 1<randit et Ile achats des départetnents ha:a, Szeged, etc. 1 

dévelO"ppe sans nécessiter de eolns pu~ ff' . J Banco ltaliano (en Equateur) Oa11aquU
1 tic11üers. On leo •encont<re ooit diosém.i- 0 lCIC S Ma11ta. 

nés !Oit igroupées ensemble. Suivant cahier des charges quie l'o.p Banco ltaliano (au Pérou) Lima, Are-. 
Dana ce dC'J'ln.1er cas elles fonn-ent dea ~ut .P procurt-r à sa succurMJ«"' de quipa, Callao, Cuzca, Trujillo, Toa-

forêt8 épai.!19Cs s'étendant rur des djzai- Kabatas, l'admjn(5tTa•ion des Monopo.. na, Jlolliendo, Chfc'a110, Ica, ptura, 
Article 1 7. - Le contrôle oe fait 

ou d....., les din>ô.t• d.,. négociante. ou 
dans cem. particuliers ou officiels, de 
!' admJ1niatration du part. 

nes d-e km. )e9 met en adjudication, le 1 3 ma.rs Puno, Chlncha Alta. 
La production est abondante pen • 19 36. la fourniture de 1 2 000 kilos Bank Handlowy , W. War>zavie S. A. 

dant les années pluvieuoes. Le vent du d'huae pour moteurs. Varsovie, LOdz. Lublin, Lwow, Pozan, 
ud influe favorablement sur la qua\i. ~ ~ ~ WUno, etc. 

li a lieu ~ des CA!llSCS rq>réaen • 
tan-t le 5 pc>ur cent de la quantité corn 
po.'lliH\t le lot en i1l8tance d'expéc:li.tion. 

La conuniasion de contrôle a le 
d1Coit, Ndls y avo.iT été invitée, d'ex.a­
mlner lee oeufs qui ae trO\lvent daru1 
I°' dépôts. 

Article 18. - Dan. une caiaae. la 
d.iffêr.ence que l'on peut adme-ttire dans 
1

;:i catégOTic et la qua;Dtt; dea ocufe ne 
p:cut dépasaer les 5 pour oent. 

Article 19. - Dè8 que .La marchan­
d.me contrôlée dana Ica conditjons du 
présent rè2lement e9t considérée: com­
me en 'l'~kt. la comm.iasion appliqu~ 
.ur la c ... une étÎQuette portant la 
mention . c A été contrôiée >, et in­
d·auant La datf" et le lieu où il.edit con­
trôle a été fni 

E:.lle délivre au.. un certificat d" 
conbrôle. 

Article 20. - Lee services doua • 
nien. les compagnies cLe na~ation et 
des chem.Uu1 de fer ne peuvent accep· 
ter d ee charger de r expédition des 
caisses ne po11t.ant .paa l'étiquette de 
Ll commi ion de contrôle. 

En outre, r expédition ne doit pas 
ae faire au-delà du délai indiqué à fer• 
ticle 21. 

Article 21. - Les oeufs qui n'au· 
aient pa été expédié. dans les oept 

,oun, suivant la date -du eontTôle. et 
cela, quel que ~it le motif, eeront aou· 
mis à un wcond contrôle. 

Article 2 2. - Lea étiquettes po~ 
sur les caisses et Jes ce.rtificats dél.i~ 
v1•és sont déta.c.hés de carnets à eou­
ches numérotées. 

La souche, qui eat co°"""ée, doit 
indiquer le nom, la ma-rque de fabri­
que de !'expéditeur, la quantité de la 
marcha.n.diee expédiée, la date et .fe 
lieu où le con.trôk a ét.é effecrué. 

La couleur de fétiquetrte varie SU.Î· 

vant la catégoiie ~ fa """'litée dœ 
oeufs contenus dans les caiees ex"J)é· 
diéea. 

F.Jle .aera T<>uwe pour lee oeuf1 tl'ès 
fra1s de pff'1nière crualité. 

Rouae avec des traita blance au mi­
Jieu. pouir les oeufs fra.ia de P'l'Cm,ère 
Q'lJil lité. 

Verte paur leoo oeufs de d .. uxième 
qualité. 

Bleue pou• les oeufs coneervés. 
On .. t obl.iscé dïntroduire d.ne la 

caiue d'oeuls eJQ>édiff. une nobe rédi· 
gée en turc et .,.. frança.ia, indiquant le 
nom et l'adTC99e du néttociant exi>ort.a .. 
teµr. la catéirorie et la quai; té de la ma:r· 
chandise, la date et l'endroit où lea oevfe 
ont été ~ et. le nom .et le nu .. 
méro d

0

iR1mAtriculation cke ouvri<n 
Qui' l"°.s ont manipulés. 

Pou.r que OCB étiquette& et ces notee 
aoient identiqoes, c·- le Twkofù d' 
latan bu l qui lea fera in•prinwrr "t let 
distribue.ra gratuitement à tous f.,.; 'l)OrilO 
d'exportation. 

té du fruit IOMQuÏl souffle à l'époq..,., Suivant cahier d,,. charges quo l'on · Hrvatska Banka D. D. Zagreb. Soussak. 
où ceJui-ci viernt à maturité. peut conault~r chaque jour, î'E.cole des Sodetd ltaliana di Credtta ; Milan, 

E.n Turquie, les forêt& de chênes a- Ponts e-t Chausstt-a met en .odiudica- j Vienne. 
veolanèdt:e couvres la partie de l"Aai.c t[on, Je 1 3 de ce moi~. la fotf'rniture Si ge d'Istanbul, R.ue Voyvodn. Pa.-
\iineure commençant des D.airdannelles de certains .f\ppareil nécennires au lazzo Kamkoy, TélêphOD(>, Péra, 
{:t abouti~ant à la côte m.érldiona.Ic d' laboratoire de J'Ecole. 44841·2-3-4-5. 
Izmir, L'administration des P. T. T. rnet . Agence d'I..c;!n.nbul, Allalemciyan Han. 

La récolte ou 1plutôt la cueillette de en adiudication, le 17 courant, la fouT- Direction Tél. 22900. - Opérations~ .• 
'la vallonôe oc fait vers l'automne nit ure de 1 OO tonnes d<> f.ls de fer .,.1. 22915. Porte!euille Doou:ment 22903. 
olora que le ({!and n'est pu encore tout van· b de 4 m f m .. pour 1J.500 !ivres Pœltlon: 22911 . ChSl!lge et Part. : 
à fait dêtaché de aa cupule. turques. ,. 22912. 

Pour obtenir une r&::olte de bonn~ E T R-A· N. G E R A~ de Péra, lllt.lklfll Oaidd. 247, Ali 
<!U lité. il ne faut pas attend,. que le ~ NaimJk Han, Tél. P. 1046. 

fr""1 '101t complètement mûr. Il faut Les CX!)Ortations de fleurs SUCCtlrsale d'llmlr j 
tenir compte du fa.iit que .Je fruit du 'LD<'ation de coffres-forts d P'ra. Gala-1 
chêne d"avelanèdea .... t déhcat i0-1 QUÏI en Italie 1 ta, Istanbul . 
perd de .aa va:lew- si on .... _ !· cu·i"I'-./ SERVICE TRAVELEll.'S CHEQUES ·~ ' ' ,.. Rome. 9. - Solon un rnp~t de I• 
pas à temps. ·~,,......,---~~~~~...,.,..,~;:,:-.:.:,-·;_;::_..:;:··..;..:::::;~.::::·:::::::;::;:~::;;;;::;=;:~;;;;;;::~ L• époque de la cueillet~ comm~nc.c m 

le 15 août pour finir le 15 septembre. M 0 u V E M E NT M A R 1 T~I M- E Après le 1 5 ..._ptemb,.,, Ica &uita 
pr~nnen.t une couleur terne et fonctt 

el commencent à 'Perdre de leur P-Oida. L L Q j D T p 1 f S T J N Q 
Vers la fin d'octobre, leur fruit "" I~ 

détachant de l'arbre. tombe. Galata, l\lerkt'z Riblim han, Tél. 44870-7-8-•1 
Les produit• cueilüs du 15 ""Pleon- D E P A R T S ' 

bre au 15 octohre ·ont une valeur ma.T- à1Ii:HANO partira tner(Jredi 11 hlarK à 17 li . puur Buurp:llB, Varnn. Constnntza, Sullna 
chande inférieu!J'e par r.appor.t aux pre- Galatz, Braila, Tr6bi:tonde 8umaou1n. ' 

mleTa. La teneur en tanin dee woduitia BOL~~~NA partira jueJl 12 Mard à Jj h. pour Buurgaz, \·arru., Constantztt, OdeaiR, 
de; cette qualité ne dé:paaare paa 35 "POUJ" Trob~on, !4amsun. 

cent. Le paquebot poste QUIRIN ALE part.iru. Jeudi \2 ~ars à 20 h, pr6cliea. pour 
La cueillette .e fait soi.t en ecooant Pirée, Brindisi. Venise et Trteate. Le likllRU partira 11es que.li de Galata. 

J'arbr~. wu en fa.Jaa.nt tomber les fruite ALBANO purtirll earnedl 14 Atars à li h. pour Sa.looiquo, l!dtelin, fr11yr11e, le Pir6e, 
avec:. une i>erche, Patras, Brintfl&i, Yenise et Trie1te. 

On laine sécher tla irécolto au sol~l A\·l<:. "Tlr\O partira lundi Ill Mu.rs à 17 h. pour f'ir6e, Patras, .Naplea, .Marseille, Bara&• 
· !' -.!.J • Jona et Géno!il. pws on ex.~i~ aux porta d' mrporta • 

tion. CALOEA partira Mercredi 18 .Mar11 à 
C" ost là Que les 'Produit. subi-..t Su lins, Galal z, Brslla. 

17 h. pour Hourgaz, \'arna, Con1tantza, 

deux man:ipulations, ·la Pl"Cftlière pour 
oéi>arer le gl&11d du c~ et la aecon. 
de l>Oll'I" trier la mardhandi.., rruivant la 

-·-·-· 
S!rvlce C'Urnblné ave1

! les luxueull paq11f1hot1 des ~ooi6téa ITALIA et CllSlîLICH 
~aur varlatJons ou r~tttrds pour Je11114uel11 lu co111pagnie ne peut pas ~lre tenue rMpoo· 

11tthle. 4 

sttroaeeur et la quaJité. La Compagnie dl11iv.re des IJi/lt11ts d11e1·l11 tiuur tv~1s les ports du NorJ, Sud et Ceutn 
La vaAJonnée, :produit exclusi~menti d'An16rlque, pour l'A111trnlie, la. Nouvflllo Zélande et l'Extr6nie~OrhuH 

turc, eat utiHaée de.na la tannerte grâce La Compagnie d6Ji,·re 1fe1 billots n1ixte1 pour Io parcoure niarit ·im'• 
1 

t • I t b 
1 • 1 ~ • c_·_ ' • t 1 t 1 1 L• erre11 r s an u • a tic. Qua 1tee tanTI1B.ntes et a ea rLIIesee. 1 arur e &tan iu ·l.uo< re1. r.1lle d~Ji.,re a11!1i h.'11 billet• de J'Aero Jo.!e ltaUan 

C"C!Jit llW'tout dans la még:ÏMerie et Le Pir~e, Athl>nea, Hriurll11 i , · presso " pour 

pour la prépe.Tabon d.es peaux d'a - 1 J'uur tou1 ren11eigne1nents 1'a1lroK or A l' .. \g11tl<!e fJénér 11Je du IAoy.1 Trituil!no .Merke& 
lirfl.e&ux dC8tinées aux chauSIW.res fine.s 1 Hththn Ban, Ualata, 1\~l. -1477~ ec. à 1 0 11 llureau ·1e 1'6ra, Oalata-Seray, TJI. "'"87Û 
.et aux Rants de luxe que le. vailonée 

:1..ctr;l~ert'v=.:t ;:.r:m::1::I FR AT EL LI · S P ER C O vel<>Uta. Izmir '1St le principal port 
d' eltl>O<ta tx>n d" 1 va llonée. lstan bu! .,..~.,..,..,......,"':"''""'.''.'""~=,.........,.,.,. ____ ...,...,...~,.....,,......,..,...,,..,,...,,;;,;.,.,;;.,.,,;==,,..,,. 
occupe la oecon.d pJace et elQ>orte eeu· Quais <le (lalatn Clnlll Rlhllm llan !la-1>7 Téh'pb. -~.\ 7!12 
lenrnt la vallonée d., la Té$(ion de Ça. 
1>11k et de la Ma1"1Nl'l'8. Oé1mrts 11011r 

Aut,.,fois, preeque la tot.Wté de la 
production était ex:por·t·ée. ~· depuis I Anvers, Rott.t•rdan1, ~\rnster. 
le développement de 1 mdustn<> du "'" clam Harnbohrg ports du Hhi11 
en Turquie. les fabriques local'C!llJ. con.. ' ' 

somment aueai annuellem~1t. unie flou gaz Varna, C1.1 ~~antEa 
R"f8.'nde quantit~ de ce produit. Néan.. r ' 

.. " 

" Ore1tr ,, 
•• lf1·1·111r11 ,, 

w lli!r111t1 ,. 

" llercu[u • moin!, lew exportations d-e va.llonée eont 
préwntement aueei actives qu'au.tTefoie 
et donnerit lieu R un im;portant mouve-
men-t commC1'1"':.iel. l)ir~e. Mars., Valenre 

. "lJtln goa .lin ,.y,, 
l...1verpool •• l.you1 Jlrrru ,, 

On dietinl(Ue deux variété9 commer­
ciaJea Pouy la vallonnée : Canak et Jz. 
mir. 

"J~i111n ..lia.ru,, 

Com11n11nles 

l nmpAgnie Hoyale 
NBerl•oda.iee ùe 

~a,·lgatioo à \'ap. 

.. 
" 

.. 
Nippob \'u11eu 

Kai1b1 

llatt>s 
(•uf lmpr6•u) 

vers le i) ~fars 

15 Mar~ 

vers le 10 Mars 
vers le U Mars 

vns le 18 Mar• 
vers le 20 Avril 
v~rs le 19 Mai 

-Touteo les dewr. queJit.és ae V'eTI - c 1 T (C · Il r 1' · - · - .. 
dent sur .1ea marehéo. tant ~· · · · ompagnia a tana urosmo) Orga1ma11on .lllonJiale de Voyages. Article 23. - Les Cham"'- de 

commeTce sirué.,.. dano I• en<koits d" où 
se font les expo-IJ<ms pereevront des 
négociants _.tat>euro, c_.. fraie 
d., contrôle, la droi\o ci-èe : 

q~"étranl!Crs, oou.. leur dénomine.tionlt Yoyages à forfait.- Billets ferroviaire~, maritimes et aériens.- ôO °Io dt 

d19bnc1•. rtduction sur lei C"'111in• de J<r Italien• 
--'-~ TurQW., eet d~ en trois ~11 • S'adresser à : FRATELLI SPERCO : Quais de Galata, Cinili Rihtim Han 96-97 
~·.-.es zones de production : zone d lz T61. 2'479 
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LA PRESSE TURllUE DE CE MATIN 
1 ~:i:~~~t. r~· ~:t~s e~;'J?:':s.;'tr~uh:~ 
t en pte9Cf\ce d un geste purement svm· 
lbolique. 

Cette att:Jtude taint de la F<ance que 

L'œuvre de l'inlendan~e 'ILA BOURS-€] 
durant la g11cr1~e d'Afrique -

--- Istanbul 9 Mars 1936 de r Allemal(ne oemble devoir consti . 

Est-ce la paix ou la guerre? 
tuer une garantie die ce (1UC- les décisions 
que prendra demain la S. D. N. seront 
accueillies avec calme. Et c'est là un 

Quelques chiffres éloquents 
port de Masoaouah. 
L'effort de la marine marchandi> heureux indiu en ce qui cancane les Asmara, 9. - Les chiffres suivanL> 

(Cours~officlels) 
CHEQUES 

Ouverture Clbture -----···----- destinées de l'Europe.> donnent la 1nesure de la puiasance _de 
Nos confrères commentent unanime­

ment cc maLn Ia grande que51tion inter­
nationale de l' heu.l'e, celle du Rhin. li 
le font. en général, avec lUl certain op­
timisme basé surtout en la S. D. N. 
Voici le fon<I de la queot.ion, écrit M. 
Ali Naci Karacan. dans k Tan : 

cDepuia le jour où il a. assumé le pou 
voir, Hi.l1ler tend à assurier la parité de 
dro.rts entre !"Allemagne et les Etats qui 
J·ont contrainte à signer le traité de Ver 
..uiles. Dans cet ordre d'jdées, la 'P'fe· 
mière eo.ndition que l'Allemagne a.spire 
à réa.Lser est .sa pleine souve:rainetié à 
l'intérieur de ses frontières. c'est·à·dire 
en derruère ana.lyae, l'abolition des re6-
trictiono d' ordi>e mi.li taire et politique 
imposées paT le traité de V enailles. La 
France, on le sait, oppoee depuis des 
années à la po.J;tJique de la parité de 
H.tlcn sa propre politique de la sécuri­
té. Et le malentendu au aujet de l'inter­
pyéta.tion de la sécurité a entraîné entre 
les deux pal'l!ies deo cüvergenceo qu'il 
n'a pas été po.ssi.ble de aurmonteT. c~ 
que veut la France, c'est reconnaître la 
parité de droit& de l'Allemagne après 
que La sécurité defi frontières actuelles 
a.ma été garanllie. Quant à l'Aillema11:ne. 
ainsi que l'a dit Hitler dans 90n dem.er 
discours. elle en.tend conquérir r ~alité 
dea droita avec. les autres paya et se ré· 
eerver d'entamer ensuite Jes négociations 
au sujet des mesures pouvant permettTe 
de mieux garantir ,)a paix européenne. 
N'C!lt-0e pas d'ailleurs cette diveTStence 
de vues concernant r ordre de 'Préséance 
enlTe la parité de droit et la sécurité 
qui a provoqué déjà l'échec de la con­
férence du désarmement ? 

La dernière décillion de Hitler et eon 
application lmméd.iatc COflStituent une 
teDtative en vue de régler rnatérielJe -
ment, par un fait .accompli, appuyé &U.r 
la force des armeo. cette cause à la · 
Quelle on n'était pas parvenu jU!quÏci à 
apporter une 90Jution 'Par la voie dipJo .. 
ma tique. 

Et maintenant, qu'aTrivera-t-il } La 
FTance acceptera ... t--el1e •le fa;i t accom· 
pli ~ Si elle ne l'accepte pas, J"Allema­
gne retirera-t-elle ses troupes } Si cc1J..le­
ci in&ste pour ne pas les retiirier, quedle 
sera l'attitude de l'Angkterre et de j'j. 
t.alie. pui!Sances garantes du ~etc de 
Locarno } Et quel sera la décision de 
Genève ?> 

!\1. A N. Karacan conclu.t que le dé­
bat ~t, plua qu'wne q.UieE<tion franco-al­
l-emande, une question européenne. Aus­
si bien la .thèse de .la cparité d·e dToits.> 
comme et-He de la csé~urité> tendent 
e.n dernière analyse à un seul et même 
but, fa?re rê5tn.er la pa,x en Europe, La 
solution du problème doit donc être 
possible et c'est la S. D. N. C1UÎ est l'ins-­
ti tutjon la mieux désignée pour décou­
VTir cette aolution et fappl:que::r. cCar, 
conclut notre con~rère. Genève soe~.e 
œura trouver le moyen de sauvegarder 
les justes rev~dtcations des deux PM• 

tics et leuT honncUl' nat .. onal et écarter 
un brandon de discorde qui menace de 
mettI·e r incen<Le à r Europe et au mon­
de>. ...... 

c· est là aussi la conclusion à ·la.Quel~e 
parvirnt, dans le Zaman. M. Etem lz­
zeit Ben.ice : au milieu de l'indécision e~ 
du trouble actuels, la acule in titut,on 
vers laquelle convergent les espoirs d,e 
l'humanité eot constituée par la S. D. 
~. Et c'est à cetlle jnsti.tution que la 
France a fait appel. «Si la S. D. N .. en 
ex.a.minant les événements avec clairvo­
yance, loya:uté et avec un fidèle atta -
chemcnt sincère à la paix, pa.rvien•t à 
trOU'Ver une baM: QW. pu.isae sa.ti.sf.:iire let 
deux parties. en dépit de la nervosité 
actuelle, Ulfl>f! guerire proche ou lointaine 
pourra être évitée. 

C'est poUTquoi la première condition 
qui e'impoee c'est ·la pureté des inten · 
tions, c· est rattache.ment ju:squ'au bout 
à la cauae de la paix. c'est auosi J.a re-

ch~he des mesuTes qui permettront de JI.,,_~ l'arganisa.tion de l'intendanoe italienne. 
garantir à tous leo pay• la sécuirilé et le M. Abidin Daver, dan" Je Cumhuriyet en Africru.e Orienta.le. Pour l'avanGe d'A-
calme. et La République, envisage la question digrat à Makallè étaient concentrées 

[4a déclaration de Hitler n'est pas surtout du point de vue militaire. 10.000 bêtes de somme ; des centaines 
bellriqueuse, mais il y a eu fait accompli. cF.aut-il 9 •attendTe à ce que Ja Fran. dre mulets avaient été tra.nsportés en ca· 
Dans cez- conditions, ra.ttilu.de qu'a.ssu- ce entreprenne une guer;re .préventive, mîons d'un eeoteu.r à l'autre. 
mcront à l'él(ard de la S. D. N. I'An- comme certains Franc;.ais le su<{gèTenl., Une division entière a été transférée en 
gleterre et l'Italie méritent toute atten- pour écraser l'Allemagne avant qu'dle dix-h1tit heures, de Makallè à Adigrat, au 
tîon. Pour le moment, la ligne de con· f 'f' d ' Eli 1· ne se OT•tl 1e avantage ' e ne a mo~en d'une colonne àe 650 camions. 
du.ile que ces Etats se proposent de sui· pas fait, l'an dernier. au mom.ent où 
vre n"est pas connue dans ·lous ses as- l'Allemagne avait abrogé Jes clauses 
pects. Il reste aussi a examiner ce que mil.taires du traité de VersaiHee et alors 
fera la Russie Soviétique. Si r o:n co.rni- QUe l'armée allemande n' ét~ pas enco­
dl--re que c'e$t la .ratification par le PaT- re aussi forte qu'aujourd'hui. Pour s'y 
~ement de son traité avec la F;rance qui dckider actuellement, il faudrait qu'elle 
est à l'origine de l'incident actuel. on fût sûre de l'appui de l'Italie et surtout 
est' obl.tité de constater que l'Etat voi~in de celui de l'Angleterre. 
et ami se tTouve, en face des événe - L' ltali-e '!.•e tTouve e~agée dans une 
m~..nt... dans une situation cd6Que:t. !lUerr.e en l\frique. A en croire 1es der, 

M. Etem lzzet Benice supp<>se Que nières informations, e.lle SUIÎVTait même 
la S. D. N. d~ra aux deux parties : une politi(lue favoT.able au Reich. Quant 

- Vous évacuez le Rhin el VOU$. à r Angleterre. bien que M. Baldwin ait 
oeconnaiSl"eZ l'égalité des droits. Puis. déclaTé, .I' an dernier, que les frontjères 

.:.a.usons. c· est là la seule voie QU"Î con- de I' Anglet~Tre s'a.rrêtaient dorénavant 
d.::ise au r.ésuhat déslTé. au Rhin, on ne saurait trap s' attend1e 

«Mais, les A:l.lem.a.nd.s con.sentiront • à ce qu'elle p1ête, dans cotte- Question, 
~,ls à Tetirer leurs troupes du Rhin } E.t un ap-pui armé à la FTance. En effet. 
s'ils ne le font pas, les Français con • l'An~leterre ne veut po~nt la guer1re. la 
sentiront-ils à «causer I > preuve en est que 1' an demieir, lors cle 

Dans ces conditions. le monide e:tt en l'abrogation par r Allema.gne des clau· 
présence de trois éventu.a.lit-é..~ : !'es m.iütaires du tra3.té de Versailles, el· 

1. - L·accepbation par l'Allemagne le avait obligé Ja Franee à acceptCT le 
de TetiTer 9CS h:ou,pes du Rhm, la re . fait accompli et la S. D. N. avait doo 
c.onnaissance par la France de fégalité l:i que6lÎon, 8C contentant d'un &ÙTl'pJe 
des droits, l'ouverture de négociations blâme.> 
t:t r obtention d'un accord ; Ai>rès a voit ·soUL'Stné 1a délicatesse 

2. - La déail(Tlation par la S. D. avec laQuelle '.!Allemagne vient d' ac · 
N. d'Wl cagreseeu.r>, comme dans· le compagner ·la remihta.ri:aation de la 
cas du conflit italo...abyssin, et l' awli- Rhénanie, de mesures PTO"P'IIOS à satis.­
cation à .son égard de eanotions ; faire l' Angl-eterre. notre confrère con-

Pour la bataille du Tembien, l'inten­
dance avait conoentré à farrière du 
corps d'armée national et du c.oT!J)s 
d'armée érythreen, 6 milü"""' de ca•­
touches pom fusils et 48.000 projectiles 
pou.r l'arlliJ.lerie ; simultanémen,t, en vue 
de la bataille du Chiré, 12 nùllions de 
cartouches pour fusils, 50.000 prnjec­
tiles d'artillerie et 200.000 bombes à 
main avaj,ent été concentrés simultané­
ment à l'arrière dce Hème et lVème 
corps d'armée. 

Dans les oec.teurs du Temb;en et du 
Chiré, Pour les seuls besoins quotidiens. 
du génle. iil avait fallu assurer la fouT­
nitur.e de trois cent cinquante quin -
taux de matériel de renforcement, 
250.000 saco à terxe, 4. 300 Qwntaux 
de fer barbelé, 85.000 petits pieux, 
800 qU:ntaux d' exploSJ.fs pour mines, 
55.000 ins~rumen.l's de travail divers. 
1.200 kilomètres de fil téléphonique, 
190 réservoir~ pour r eau, 300 e.ppare>Li 
téléphoniqu.es et radio·télégraphiQues. 
Ces chiffres, ajoutés à ceux des viVTes 
et à celui des fournitures pouT la batail· 
le de l' Am ha Aradam, contribuent à 
documenter l'effort gigantesque accom~ 
pli ·par l'intenda•nce. italienne sur fesi 
fronts de bataille à 400 kilomètres du 

Rome, 9. - La presse ..tt.ume r ac~ 
tivité déployée par )a marine marchande 
en vue d'assurer le trafic avec l'Afrioue 
Orientale, lout en ma,nt.enant en iXleine 
activité et inten~ité ses services réscu -
lier!'l. Durant la p:érjode qui va de fé -
vrier à octobre 1935, le gouvernement 
italien a affrêté 40 navires d'un t"Otal 
de 415.000 tonnes qui ont effectué 195 
travers,ées et parcouru, au total, plus de 
525.000 milles. 

Londres 
New-York 
ParÎ!:i 
Mdan 
Bruxelles 
Athènes 
Genève 
Sofia 
Arnsterdam 

rn vue de fatre face à l'augmentation 
soudaine et croÎS9a.n.te du trafic avec l'A- Berlin 

fr'Ïque Orientale, on a acheté 1 2 navire: 

Prague 
Yienne 
Madrid 

Varsovie 
Budupest 
Bucarest 
Belgrade 
Yokohama 

de .plus de l 30.000 tonne.. La coopé­
rat;ve ot: Gar.ibaldi t a donné Je nom de 
Luigi Razza à u'fl ex-vapeur anglais Qu'· 
elle a acheté récemment. 

612.70 621.-.-
0.79.00 .. - o.w.l\O. 

12.00.- 12.00.-
HJOl.88 10.01.38 
4.71.10 4 71.17 

88.76- 837~-
2.43.!() 2.4383 

64.42 86 64.421lli 
1.17.- 1.17.-

19.22.50 19.22.!iO 
4.2~.îb 4.227° 
6.82. lU o.82 tli 
1.98.18 1.~&1 
4 22.13 4.2'148 
4 o9. - 4.69. · -

IOH 55.38 1(18.61>.iJ.' 
34.7887 34.78h; 
2.76fü 2 76 68 
3.12.- a.12.-La presse de Trieste relève qu'en dé- :;tock:holni 

pit du si~~e écononLque, le cLloyd 
T rteste:. a pu maintenir en activité 

llE\'ISES (\'entes) 

toutes ~ li~nes, de~ . .,ervi-es par 40 na- I .. ondres 
vires qui ont même réalisé des innova· New-York 
tions comme l' e«cale à Barcelone, le Paris 
strand senrice rapide Europe - Egyptic, \lilau 
la liaison des ports japonais de Y oko- Bruxelle& 
hama et Kobe avec la Médit1erranée par Athènes 
les t,ransatlan :.:ques Conte Rosso, Vic-, Genève 
toria et Conte Verde. SoOa 

'f. JF. Jf. \rn,.terdarn 

New-York. 9. - Le journal Marine Prague 
N~s :relèvt-, dans une importante lle'la- Vienne 
tion eur le port de Massaouah, que ce Madrid 
dei,nÎeT est devenu le premier pOl"t de 1 Berli11 
la mer Roui:te. Son énorme trafic actue-1,· \"arso\ie 

Aofaet 
IM.-
1?~.-· 

1e4.-
100.-
ID.-
22.-

BIO.-
2'l.--
~2.-
!IJ.-
2'l.-
16. 
29.-
22.-
20. 
li.-
47.-
:n-

\'ente 

621. 
12b.-
167.-
11\ii. -
!lil.-
24.-

810.-
24.-
88.-
!Ji'>. 
24.-
17. -
[t~.-

2' -
2a.-
13.-· 
52 
34-

-·-

ne doit pa!'t être considéré comme te-m- Budapeat 
poraire et dû uniaut-ment aux opéra • Bucarest 
tions en Afriqu-e Orientale. Mas~aouah 1 Belgrade 
e! t de.,tiné à devenir 1e débouché nia.t.u .. 

1

1 Yokoban1a 
.-cl de l'Abys!inie et pour J'ex.'Danrion Moscou 
commeraalc et le transit italiens en Afri· • 8\ockholm 31.-

3. - Le recouTs des F rança.is, al)!fès clut : 
s'être rendus compte (lue l'atmoS"Phère cEn ·Présence de cette arttitude de 
de Ge-nève leuT serait défavorable. à r .A.:n'S!;leterrre e;t de l'Italie, il est peu 
des hostilités pour la aa.uvegarde de probable que la France se hasarde, &CU· 

leura frontières e.t alOTs ce serait tme le. à une guerre contre r Allema . 
nouveJle guerre générale. g'Tle. En yéfétant la. question à la S. D. 

ou:_2.rientale. l)r W>1.-
-..,,,,,,.===...,=,..,..----------~ - i\Jecidiye -.-

LT.n avenir très proche nous renseigne ~ .. elle a montré, d'aiHeu1'!, qu'elle n'é· 
ra au suiet de tout cela. tait pas décitdéc à yecou:orir aux armes. 

Mais il n'en demeure pa!:i mo;ns Que Pour le moment, la situalô.on. hier. 
la seule issu.e est constituée p.ar la So· que grave, n'est ce-pendant pas déS'Cs:pé-
cï~té de.51 Nations.> rée. Le fait que la question a été sou -

:f. Ji. JI. mise à Genève conc.tilue un pas vCT~ 

M. Asim Us. dans le Kurun, paraît une ~olution pacifique du problèm~. 

1 
.surtout curieux de connaitte ce que se- Souhaitoins QUC ron ma .. che p1us fer-
iia l"attilude de l'Italie. mcment dans ce chem:n de ~3. •P3.ÎX POUT 

t C'est là, eslime·t-i:, Je po-:n impor- prévc:n:r une nouvelle ca:a1t·cphe qu ! 
~ 3 nt de la .situ'l.t on à Genève. 

1 

me:· trait !'Europe à feu et à ~a~~.> j 
L'Allemagne, con,t:nue notre confrè-

·e, qui n'était pas parvenue à Sft"lSUrer• L',\n.,feterre construira 1 

la neutralité de r AnRlr~erre pendant la\ b 
1 

..,..nde 11:uerre. a suivi. ..,>Tès ta paix. un nouveau canal de Suez 
·ne politique tendart à s'assurer de bons I --n--
apports avec ce pay·. H.tler a eu./(,('<; rN'('lt"S it.· la Cit• tlu C!llllll 

dans son dernier dis.cours, -de~ e:<"Pr~s-1 L d 9 L t ' · fi ·l G d B on res, . - e gouvememen an- 1 .on• attec es pour a ran e· reta - I · t t 1- 1 al d 
~ne. L'a('cord naval angr:> .. ,,_11 ,. m1nd ~rus ayatn 1 con,s a et ~tue de cannombre•xe 

· 1. . ,: , .. uez ac ue pre..sen erai e ... 
.. U·'1 fruit de ce"" ~ po !Î que. -" ~ "!n '" défauts de caractère stratégique, il a 

:noin~. l'Angleter.roa 3. des r2.:con't. en mis à l'étude la construction d'un nou­
l'occu:rence. qui l'incitent à tout~niT la. veau canal qui déboucherait en Médi­
Foran ::c tout e;i p·rot·égeant au·~i 1u .qu'à 

t E.rranée, au Sud-Eit de l'actuel et qui 
c~rtain p'lÎnt 1'Al::ma~11e. C'es.· pour rEra;t ~nlièrement admini,tré et con -

1uoi l'att :ude que le m:!'l: •t e d ... 5 affa".. trôlé par des Anglais. 
•s ~tran~ères britanr,.ÎQue, ~1. Eden, as- Durant le mois de. février. les recel-' 
Jmera .; Genève, aura l:fl'~ Sittande :in- tes du canal d~ Suez se sont élevées à 

fuen'"'"' sur le~ affaires européennes. 70 mil1ions de francs contre 65 millions 
l '1-\l~emag!1e parait avoir envi.!agé 

d1:-rant le mois correspondant de 1935; 
1êm 1'.'\ gu~rrc en vue d'éviter le re-

le nombre des bateaux qui ont traver­
~;t des t"'"oupes qu'elle n. envoyées en 

~hi~an •. Si ]a France, à son ;our, voit sé le canal est passé de 290 à 328. Du-
1 

1a:n!i JJ. remilitar oation da Rh.n un dalll rant le!i deux premiers mois de l'année 
courante, les passag~ de bateaux ont 

~CT tel Que ,la guerre t<10Ït nécessaîtt ipour été de 861 contre 777 pendant la mê .. I 
l"éviter. nous n·éviteron~ pas un~ nou· de }gJS. 
vel!e confJa~ration europé~nne. ! m_e_p_ér_io_d_e ____ -<>--·-------

Héroïne 
Il faut néanmoins apprécier le sang-

1 

froid avec lequel la France a accuejlli 1 
les événements et, après avoir p:r!3 l.t!S 
mesuTe~ nécessaires. a Téféré la que~- Le conimlssalre civil, Re!et, et son com.­
tion à la S. D. N. Cette altitude peimet pa.gnon Necm!. trouv$ porteUlrs de 32 
d'envisa~er avec optimisme le maintien grammes d'hèroïne, qu'ils e.lJaien.t vendre. 
et la R:arantie de la pajx à l'aveniT él(a- ont été cor>darnnés pwr le tritrurui:J spé­
lemen.t. 1 olal, le premler à UIDe aJ1ll1ke et <leanle de 

Quant à l' Allemastne. tout en occu . 1 prison, à l'intenLctJO!b pour le. même du­
pant la zone du Rhin, elle s' ~t efforcée rée d'être engegé den<! un _...le<> public 
de donnCT des a...urances à la France et à 250 !Jt.qs. d'amende, et Je second, à 
et à la S. D. N. D'abOT<i, ileo effectifs 14 mols de prlron. 

Bauk-uote 282.-

1 
FONDS PUBLICS 

Dcrnl!'rs cours 
11 Beuka1i (au porteur) 
1, Bankaei (norninale) 
llégie des tabacs 

: Bo1uooti N1•k.tar 
1 Société Derooa 

1 

~i1keLiheyriye 
Tra1nways 

Suc:i6té d1tH Quais 
Régio 

1 Chein in do [or An. OO 0.:u ttu co111pttt.11l 

Cl1e•ni11 de Ier An OO o/_, à torn1e 
Cin1outl'! AMlun 
l>t<tttt Turque 7.0 (1) a,'o 
Det.1u Tur411fl 7,f> (1) a·t 
Ubligatio11S Anatolie {l) 11·c 

Ohlii.catiuns Anatolie (1) a·t 

I
l 1 ré11or l'ure 0 0 10 

lréaur Turc 2 0/0 
J· rguni 

'S1 \ u .. -E, ~eru 111 

l<111prunt iut~rieur 1t:c 
Boi.H 1lo H.topré1ttH1tntion t1/c 
Bu118 du Hepréa1•ntnlio11 a·t 
lhu111ut1 ( ·entrule du la H '1'.64. -
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V 
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Les Bourses étrangèrt:S 
Clôture du 9 Mars 1<)36 

Pa.ria 
Herlin 

1 A1nAterihu11 

Bruxelles 
1 .\lilan 

1 
Genève 

Ath èu~1 61U. 

BOUHSE ile PAIUS 
'furo 7 112 1U33 ',![17 ..... 
Banque Ottomane (1()1 . ..-

CJôture du 9 Mars , 
BùURs•: de NE,V-\Ott~~l· 

Londres 4.96 4.j()41 
Herlin 40.42 -,;: r.1 
Ameterdam 68.01 W. 
Paris 6"" 5f,.l1~ 

.u-ou 8.01 
8.01 ) 

C l·a• ( ommuniqué par/ 
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FEUILLETON DU BEYOCLU N° 52 - Non. Je tiens d'un aïeul de &an re curioS11té dont elle aLlait être pu vous aviez tout épuisé ) 
père 1. .• 1 rie. - Parce que l-e costume, sans voue 

c'était .. cr' J'avais promio, 
répliqua-t-elJe sùm>lement. 

Son Excellence 
mon chauffeur 

Par MAX DU VEUZIT 
• 

XXVI 

Montrez·moi cetite photo, ie l'exî· 
ge 1 insista-t·elle, la voix lllJ.lque. 

- SoOt 1 je V""8 obéis. Mais voue 
n'avez plus le droit de voua fâcher. si 
je vous ai déplu. 

Il lui abandonna le portefeuille. qu" 
elle PT"'""· tout de .Wte, conh:e elle. 
comme ai elle avait pem qu'il ne se 
ravisât. Et. levant leo yeux vero lui. 
elle dit, très pâle et la voix oouda n 
vindicative : 

- Je ne aaî4 pas ee que je vau• 
trouver là-dedans, ma>. tant pis pou~ 
voue, John, .Ï'il s'agit d .. une &otte iplai­
santerie. Je con~idérerai oc.ci comme 
votire vraie 'Pet'\8~ et, Q~I que soit le 
portrrai.t de femme que vous portiez SUJ' 

vous. je ne r oublierai jamais, vous al• 

tendez } 
Toute la haubùne et ocrgu~llleuae Mi 

chelle deo mauvais jouro ~éaJ>P8rais-

1 sait. 
Son regard aigu et dur ac posai.t eians 

indulgence sur celui du jeune Russe, qui 
n.e sourcilla pas : 

- ]'ai d.it ma mère, ma eoeuT, e.t 
« Elle >. précioa-t-il. 

Mais Michelle éclata de riTe, 
Votre soeur 1 C' e.st bien la prep 

mière fois que je vous entends l' évo· 
quer. Et peut·êtrie comptez-vous lui 
faire endosser les images importunes 
QU'C vous ne .saurez expliqatt 1 

- Examinez 1 fi.t-jJ simplement. 
Elle ouvrit le portefeu..1le et oai.sit, 

au fond d"un •oufflet, le petit tao de 
photoSl. 

L'image. un peu passée, d'une fem· 
me de (lua.rante ans environ, ap.parut 
d'abOTd. 

- Ma mère, dit John. gravement. 
- Elle était jolie et distinguée, re-

connut Michelle, mais vous ne lui re!i­
semblez pa.s, 

Puis, M;chelle &<>rt.it le <portra.i.t d'u.n<0 -- Eh bien 1 Michel.Le. vous n'osez dedans. ne mïntéresait pas. 
jeune fille de dix-huit ans environ. do.rut! plus... Devant cette nouvelle audace de eon 
les cheveux séparés en deux naittes, Il lui avait pris la .ma.in et il sentit c.ompagnon, le vh.age de Micholle se 
tresbées avec un fil de perles firues, tom- ses doigts tremblez ·entre les siens. f,t impénétrable. 
baient de chaque côté de Ja tête. -. Voua avez d:it, tout à l'heUl'e, que Elle examinait les deux agrandisse-

- Ma aoeurr Soni~ préciea,tpil. vous craignez de me fâcher I deman- menls. 
Le type de J.a iewie fille ét>û.t trop da-t-elle, à vo6: basoe. Pour les mettre dans son porte . 

spécifiquement rll99e pour que Michel· - Oui... feuille, i.l avait dû .les -découper et ne 
Le pût douter de .la parole de John. Ail-ors, je vaiSI avo.iœ d:e la p:e:inie ) con rver que le buste. 

Avant de continuer la fille cLe M. - Non. Vouo 8"TeZ .ind~ente - J'ai envoyé deux épreuves de 
.J ourd.an-F errières leva les yeux aur le - ln<lulgenite t chacun.e des autres à votre nourrice. 
jeune homme. Une détre.ss.e était en elle.·. 'l"épondit-elle à une pen.9ée intime. 

- Juaqu'ici, dit-elle, c'est bien ce Avec un aoupÙ", elle rouvrit !e par. - Elle ne m'a pas encore retour-
Que vous m'avez dit. Et maintenant.. tefeJ.ill.e et, tout de suite, elle se re- né les miennes, fit-il simplement, Té· 
que vais-je trouver } connut dans les deux photos qui trem· pandant a.ins1 aux perll!éet; de Michel-

- Elle, m\J!TTnura John. blaier>t au bout de ees doigts. le. 
- E.lle, dit-elle. en blâmiseant. Celk Ç était elle, dans les deux pooes pri- Elle jeta sur lui un rapide COUP 

que ... La dame de voo pensées } &es chez Nathalie Petrovna. eit qlÙ a- d'oeil. 
- Ou.i, celle que ïai:me. va.ient manqué au déveloPPement... Comme ils 10;e comprenaient. maintie-
C' éta!t si ne:, si :ornuc:iable flu·a pa· Elle l. .. et par1anl d'elle, il avait o$é nant, sans paroles ... 

rut à la jeune millionnaire qu'elle a· dire celle que j'aime ! Elle ne o~cait plus que cette en1:en-
vait reçu un coup de -poing en pleine Tout son sang, d'un coup, avait ~f- te entre eux était étrange. 
poitrine. flué au visage. On aurait dit qu'elle n.e cherchait 

EJle avai 1 détourné les yeux de ceux Dans ea poÏrt.Tine, maintenant, son plus à lutter, qu'elle s'inclinait devant 
de Joh,n et il .lui .aemhlalt que, main- coetW" ba,ttait die gr.ands coups sourds. les choses inéluctables qu,e l'on wb.i.t 
tenant. un brau:illarrd lui obec.urciasait - Vous les aviez conservées I ba1- sans réagur. 
la vue. bu-tia-t-elk, faisant allusion aux plaqueS - Ce n'était pas la peine de pren· 

Ainsi. quand John :parlait de sa photographiques et ne voulant pas pa- dre cette précaution contre moj, et de 
pastourelle, ou de celle qu'il aimait, il raine rema.rquer l'audace de sa décla- garder c deux clichés, rematqua-t--elle, 
s'agissait bjen d'une femme qui .exi&- ration. puigque j'étais décidée à envoyer les 
tait quelque part et qui n'.Nait pas le - Oui... ép11euves promiaes:. 
reflet de son :imafdnation masculine f. .• - Vous m'aviez donné dieux olschés - Sait,on jamais quels évé-ruemen·te 

Maintenant, elle n'osait plus rega.r. vierges à la p1a.ce. peuvenit ~ produire ) ... Le eort est• 
der dans le portt feuille. F orcémeDt.. i quelquefois si contraire aux désil'LS des 

Elle avait. lïntui-tion d'une in<liacrè· - Pourquoi, m'avez.vous dit que hommes 1 

• .1 
- Alors, quand m.. feT1Cz • voU .1 

autre promeue. munnu.ra.itpiJ 
angoissante supplication. 

bI'" 

- Laquelle } ~ 
• Cette exclamaticm IUIÎ . étiaOI r.li I 

pee et, pourtant, en cet instAJlt• 
chelle aavait bien quelle rpiro~ 
alllfait voulu qu'elle Jui fît. 

Il garda le ai;lence. ~11 

Sea yeux che:rchèTen.i ceux d• pll 
chclLe, car leu"' regards étaiet>I 
éloquent• qu.e des paroleo. 1~ 

Mais, gênée, elle dé11ourn.a .. I' 
et, pou'f ee donneT une contenanct• ;c 
remit en place, avec lenbeuI. l~ )>li• 

1 
los prisaa dan& le portefeuille d<' Jo 1)11_. 

Soudain, au fond du OOoUffleil·<t"· ... 
autre image, à peffie plus ~ancJ.e 
timbre de quittance. lui appa.ru-t· ·.;é t" 

c· ôtait un petit oarton dïdet1 11 

présentant John. V 
Elle le PT•t. l'exam.ina. p r 
Ses yeux baissés ee posèrent P~ 

portrait. le détail1ant Jollj{U.,,,,, 
un émoi monta en elle. 

(à~ 
~--S-ah-ib_i_:_G-.-PR~IM~l~ 

Umumi netriyat müd~rii: ./ 
Dr. Abdül Vebab__......-" 

M. 
5
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